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Feuilleton du Courrier du Gtmnht l’endroit ou la berge du lac devait
avoir été é ventrée par l’explosion... 

Quehkc. 13 Juin 1878—No CI Un triple hurrah s’échappa de leurs
poitrines ! Le cadre de granit était 
fendu sur une large place ! Un cours 
rapide d’eau s’en échappait, courait 
en écuniant à travers le plateau, en 
atteignait la crête, et se préepitaii 
d’une hauteur de trois cents pieds 
sur la irrève !

CHAPITRE XVIII

I Viiriolf ne iloute pins de rien.— !/an- 
rien déversoir du lac.— Une descente 
souterraine,-- La route à travers le 
granit.— Top a disparu.— La caverne 
centrale.— Le puits inférieur.— Mys­
tère.— A coups de pic.— Le retour.
Le projet de Cyrus Smith avait 

réussi ; mais, suivant son habitude, 
sans témoigner aucune satisfaction, 
les lèvres serrées, le regard lixe, il 
restait immobile, tlarbcrt était en­
thousiasmé ; Nab bondissait de joie ;
Pencroir balançait sa grosse tête et#
murmurait ces mots :

“ Allons, il va bien notre ingé-
. • • * Inieur ! ”(. était donc le cadre riu il s agissait ,, ....... , , -

de briser. Sous la direction de 1 m- . . . r-■ • . , .. -.\ . ... . i. , , . puissamment agi. La saignee, laiteLuniieur, eiicrol , arme d un pic c u il 1 . ® ,. ' !w au lac, était si importante, que le
. .. . -, y voldme des eaux qui s échappaientiont. attaqua le granit sur le re\ete- . 1 ., - .’ . , J 7 i • I alors par ce nouveau déversoir étaitn*n extérieur. Le trou nu il s agis- L t . , , . - ,%

des écoles municipales de Naples. Au 
total il y a 31,000 élèves inscrits, mais 
on n’en compte que 17,000 qui fré­
quentent les écoles. Nous n’avons 
pas la statistique des écoles catholi­
ques.

Le Vésuve est en pleine éruption : 
les étrangers accourent à ce spectacle ; 
mais les Napolitains qui y sont liabi-

avant la cérémonie publique, pour y 
entendre la messe.

M. de Gabriac, le nouvel ambassa­
deur de France près le Saint-Siège, 
n’est pas inconnu à Rome. M. de Ga­
briac a été secrétaire de l’ambassade 
de France de 185G à 1858, alors que 
le duc do Gramont était ambassadeur. 
A propos du duc de Gramont, aujour-

nistre de Belgique à Paris,Stevens et 
Verlat, membres du jury de place­
ment. Le salon est magnifique et a 
obtenu un grand succès. LL. AA. 
RR. ont parcouru le salon ainsi que 
la section industrielle et ont compli­
menté les exposants présents. La 
foule était énorme.
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tués se préoccupent très-médiocre- d’hui que Pie IX est mort, nous pou- Lundi a eu lieu au ministère de ---------
mont des menaces de ce dangereux' vous nous permettre une petite indis- l’agriculture et du commerce, sous lai Manufacturier* importateurs cl 
voisin. jerétion. Le pontife défunt n’a jamais présidence de M. Teisserenc de Bort, niarcliamls «le gravure,

Le ministre do la guerre organise nourri une bien grande sympathie une réunion plénière des membres i à*i ( 1t|(lréS
des camps d’instruction. Los exerci- pour ce diplomate, parce qu’il décla- ides commissions et des sous-commis-\ " . Ul ' y< ^ *
ces auront lieu pendant les mois de rait avoir été trompé par lui dans sions
Z ^ 1 1 _ 1 I . * 1 /I , « i « %» « *-v % i Ci T \ rt/wijuillet et août.

On a parlé d’un départ du Roi,

_______ _______ ^ x.............. ........ ......... des expositions. Dans cotte STEREOSCOPES ET VUES,
deux occasions importantes. “Je com-, séance, ont été définitivement arrê-i A„ .. ..................s,
prends, a dit Jiu IA u une personne tees les listes des membres des di-, 11 1

1 V VI . • I a «Va • * M . . a • t • « . «

SUITE.

111;

mont m
ment extérieur. Le trou ou n s agis-1 *• . , , « • , •.* , .. *• ® au moins triple de celui qui passaitsait du percer prenait naissance sur . 1 • n i... -i
mm arête horizontale de la me, et il ....... a^'i*^..............a.
devait s’enfoncer obliquement, de ma-
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mais Humbert a fait savoir qu’ils res- de laquelle nous tenons ce renseigne- vers jurys de l’Exposition univer- Et **nt mi
terait à Rome jusqu’à la fin de la ment, qu’un diplomate use de finesse selle. Lè décret ai_ ^   ? _ . . _ _ . .1 A _ ? . Tl j 1 il é « I . k r. n \ /I a 1 1 /x t % v 4 v /\ tir, f .4 . x tx 11 m
____________  ^________ ^ . , décret approuvant les pro-j iU‘*>**Mt*. .‘es actrice., etc.
session parlementaire. 11 vient de ! et de ruse avec un de ses collègues, positions faites par le ministre, après j
nommer ma tu /iro/irio Mommsen, j toute la diplomatie en est là ; mais avis préalable de la commission su­
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savant allemand grand-oflicier de on ne doit pas se servir de ces expé- périeure, paraîtra dans quelques jours 
l’ordre de Saint-Maurice. Malgré la dients envers un pape. ”

__ . v » • •

prudence qu’il montre en toute ren­
contre dans ses actes depuis son avè-__ _ _ m

Un autre ambassadeur français qui 
l’était nas très-ahné au Vatican, c’est

au Journal officiel.

)l TFUIAI X PilOT(MiKAPliiQl KS.

noir»* assor-

u’était t>as très-aimé au Vatican, c’est La commission chargée d’examinerV. •• «•»»*. ». VW M* *».V U», f I ---- ------------------------------- '

nenient au troue/ Humbert ne sait le comte de 8artiges. Le Pape disait le projet de récompenses à décerner 
pas se défendre d’une grande sympa-j de lui : “ La France m’a envoyé un |à l’occasion de l’Exposition a décidé 
thie tudesque. homme qui ne sait point faire le si- que ce serait le ministre du corn-

La nouvelle Reine a organisé enfin j gne de la croix. ” Nous connaissons imerce qui, sous sa responsaliilité et 
sa cour,qui se compose ainsi :1a pria- jun cardinal qui n’a jamais pardonné sa pleine initiative, décernerait les 
cesse Pallavicini, tille du sénateur. M. de Sartiges de lui avoir fait une 1 croix de la légion d’honneur mises à
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homme qui ne sait point faire le si-j que ce serait le ministre du coni­. . . __ . . ’ ‘ ' et
es

, ............................. ............... . ........... ......o:~ ................ .. ......... la légion d’honneur mises à
prince Piombino, vieux libéral, de j demande qui témoignait que l’étude J sa disposition. On se rappelle qu’un 
Rome ; Mme Marcello, née Zou, de ! du cathéchisme n’avait jamais été son décret ministériel pris par M. de 
\ on ise.

11 eLîl!L Rome ; Mme Marcello, née Zou, de du cathéchisme n’avait jamais été son décret ministériel pris par M. de 
passait yonjso fort. Le fils de M de Sartiges devait Meaux avait ordonné que la eommis-

! La princesse Medici du Oltaiano, faire sa première communion à Rome, ‘sien supérieure de l’Exposition, dent
3 temps , (|e Naples, qui appartient à la famille L’ambassadeur dit un jour à ce cardi-1 M. de Meaux, avait arrêté la coinpo- 
(lll lac —i : i .i . 1a/-.ha1 l.k ■»>.» vAL-ivAÎni nmu'mim innii i vcilinii lirArnil «ni* Li mr»si t ini i desproposition d»‘s 

exposants à dû­

aux
au clcliors ei.parsunu, nu s iumiwi * . . i 4 ... i ..' 1 tourneront au plateau. 1 o » les accom-
.snllisaiiiinunt. mcr|lait

Le travail fut long, car 1 ingénieur, * 11 
voulant produire un effet formidable,
nu comptait pas consacrer moins du 
dix litres de nitro-glycérine à l’opéra­
tion. Mais lVncrolf, relayé par Nab, 
lit si bien que, vers quatre heures du 
soir, le trou de mine était achevé. . . i;

Restait la question d’intlammation ;1 n 11,1 
de la substance explosive. Ordinaire- i 
nient, le nitro-glycérinu s’enllannnu 
au moyen d’amorces de luliuinate ; 
qui, en éclatant, déterminent 1 explo­
sion. Il faut, en ellut, un choc pour 
provoquer 1 explosion, ut, allumée 
simplement, cette substance brille­
rait sans éclater.

Cyrus Smith aurait certainement 
pu fabriquer une amorce. A défaut 
de fulminate, il pouvait facilement 
obtenir une substance analogue au 
coton-poudre, puisqu'il avait de 
l’acide azotique à sa disposition.
Cette substance, pressée dans une 
•artoucho, et introduite dans la nitro-

Cheinin faisant, lu marin ne put 
s’empêcher de dire à l’ingénieur :

“ Mais savez-vous bien, monsieur 
Cyrus, qu’au moyen de cette char­
mante liqueur que vous avez fabri­
quée, on ferait sauter notre île tout

pontifical
mort l’an dernier ; la comtesse Pigna- 
telli, de Naples ; la Reine a pris pour 
chevalier d’honneur M. le marquis 
Pés de Yillamarina, Piémontais. Les 
autres gentilshommes sont : le comte 
Seyssel d’Aix, de Turin ; le marquis 
(Tuiccioli, de Ravenne ; et le comte 
Zeno, de Venise.

s jolis faits (et bien d’autres qu™ ( 
pourrait révéler) dans son récent et 
bruyant article tendant à prouver que! 
si la France avait été humiliée en ; 
1870, ce fut la faute des... “ cléri->

NOUS it*i»ons I** pri'Hiier rang par m 
limonI «Itî tout c** <|iii coiiC'.tih* la

St créât (/pie et /r.s lanternes unnjifjuo't.

NOUS HOMMKS l.r.S MAMTAOTI ItIKHS !>K

La lanl**rnf mi<TO-sd»Mitili ju»?
• lu Sl»Tt*o-I‘ann|.ii(|u.*,

• lu Si»'*réoplK|Uü pour lîniviîrsil**,
• lu Sit*r»*oj.ti.pu* pour nnnofi'Viir,

• I»» rArtopInpie.

Lanterne /mur école, Lanterne /unir 
famille. Lanterne publique.

Tuiilus «lu iiu.*ill»*ur slylu <pu* l'on pu i•* ivn-
• oiiIot >ur nos maivli^s.

Spii :• I u i**s Iranspaivnls phüto^rapliius, r»*piv- 
suiiùint dus statues «*t gravures, j-w croisées.

N’ern* convexe. l’abiUpie «le ca - s veloul^s 
pour les tableaux eu miniature ei s verres 
convexes.

Nous • iivt-rrons sur naiob-, îles caialogues
• b- no» lanternes, ot«\, avec la inunière m«li<pi«s»î

TR O rs 1 EM E EDI Tl ON
OF. I.A

I I
I | . pour s **n servir.

Tuul homme entreiirenunt peut taire île l'ar- 
. gt-nl avec ta lanterne mag’upn*.

eaux.

Le vieux général Nepokoitchitzki,

Vie de PIE IX
SES ŒUVRES ET SES DOULEURS.

Par J. P. TARDIVEL.

5

WqFESLHYEZ CETTE A S SO SC K MJ JoCIlSM
paru la cnNSEUVKii.^&i

(Quebec, *l janvier IS78. V’7

à continuer.

Folio brochure de LM panes, formal in W. I LA PULM0NA.
m m • • v i X% * « x-* • • • »-* x • - — M — — — —     I   _ V ■ ■■ ■’ % { ^ * * 1 t * m BLa cour du Quirinal a reçu l’arn- qui fut à la tête de l'état-major du 
bassadeur de Birmanie, qui doit par- grand-duc Nicolas pendant la dernière j Folio brochur 
tir de Rome pour Paris demain. Il campagne, appartient à une famille
n’est resté que trois jouis, mais U se prussienne bien connue, les von /MK il E histone populaire «b* la\io Ru Du* IX, ; rwr, au «ldi «le .

- . i _____ -•........... -v.------_________________ i c* ........... -Ai- éfnldi ^ (Il,i a obtenu l'approbation île Sa LramJoir I Ib rempli* pour puûrir la CONSOMPTION
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nom..
Rome, 20 mai.

lîn (v (|iii regarde la politique 
étrangère, le cabinet a. déployé 1 ha­
bileté de t ons les cabinets précédents, 
qui consiste à se taire et à ne com­
promettre point la situation du nou-

...n.u....,v____ _______ veau royaume vis-à-vis dos puissan-
vlycérino,’ aurait éclaté au moyen j ces de l'Europe divisées par l’ambi- 
i'ûne mèche et déterminé lVxplo- lion et par la passion. Dans les en- 
;jon (retiens diplomatiques, M. Corti

Mais Cyrus Smith savait que la tient à la Russie et à l'Allemagne le 
îitro glycérine a la propriété de dé- même langage qu’à l’Angleterre, à 
onner au choc. Il résolut donc d'uti- l’Autriche, à la France, à la Grèce, a 
liser cette propriété, quitte à emplo- la Turquie. Devant le conflit gigan- 
, er un autre moyen, si celui-là ne tesque dont l’Europe s'etlorcc de re- 
iéussissait pas. tarder l’explosion, l’Italie, se sentant

En effet, le choc d’un marteau sur | faible et menacée de tonte part, vou-
prise dans
Elle devra

ilure," süliit. à provoquer l'explosion. I tôt ou tard prendre part entre ses 
Mais l'opérateur ne pouvait être là, à amis qui sont loin et ses ennemis qui 
donner le coup de marteau, sans être m serrent de près, 
victime de l'opération. Cyrus Smith Aujourd'hui la Chambre discute le 
imagina donc de suspendre à un projet de loi pour l’enquête sur les 
montant, au-dessus du trou de mine, conditions financières de la ville de 
et au moyen d’une libre végétale, Florence. Plusieurs députés parlent 
nue masse de fer pesant plusieurs pour ou contre, selon leurs passions, 
livres. Une autre longue libre, préa- mais le ministre des finances, M. Seis- 
lablcmeut soufrée, était attachée nu mit Doda développe les motils qui 
milieu do la première par une de ses 0nt contraint le gouvernement a vc- 
extrémités, tandis que l'autre extré- nir nu secours de Florence ; le plus 
mité traînait sur le sol jusqu’à une puissant de ces motils est pris dans 
distance de plusieurs pieds du trou Ma convenance politique. Bret, le pro- 
.le. mine. Le feu étant mis à cette jet de loi est approuvé, maigre de 
seconde fibre, elle brûlerait jusqu’à vives oppositions.
••e qu’elle eût atteint la première. On doit, présenter a la Chambre 
Celle-ci prenant l'eu à son tour, se demain une interpellation au sujet 
rmnnrait et la masse defer serait du refus du gouvernement lrançais 
précipitée sur la nitro-glycérine. | d’examiner le traité commercial avec

tout*; cü.npaniison, h* meilleur
'lirminVu liu rüviDiir ..nrès avoir visité ! ITm nii Snu ‘inrAIre nui s’éKit établi I ^ cll,i « obtenu rapprobatioinle Sa Uramlnir j Jij rei„W.î pour puérir la CONSOMPTION propose, ut. K \ unr ctprt.s aïoir Aïs UIllUll. OOll «UlCUrc, qui SCLIUcLI 11 I \fgr i'ArcJievôque Je Québec, a LM1 un surets (MEME DANS SA nUIUOUlf LA PLUS A VAS-
l’Exposition et coil lore avec les prill- oil rologne, traduisit son nom en j tellement cxlraorflinairo que l’éditeur est Obligé CEE). Ainsi /ASTHME, les BltONCiriTES,
oes oui se trouvent en ce moment en slave (un, privatil=Jir/â sans ; =re- I «njourd'hui[d’en imprimer une iroisi»*me édition ( CATARItlfES et tous l«»s dérangements du svs-

\ nf nnv*)i nnlni rlo No nnlmît i*bif y Ici I lM)ur re,l,Plir ,,ouvc'l”îS comiuandes qui nrrt- nerveux. Nous envorrons gratis par Japrance. POh) ^ t poi ta celui eu. ÎNCPOKOIU lill/ki V|II1{ chaque j^ir (le toutes les |>.irties de la Puis- •* • * • • • •
On signale des secousses de trem- accolé au vieux nom de sa race. Peu I sauce ainsi que des Etats-Unis.

blement de terre qui auraient été res- à poule nom allemand fut supprimé, , J/éditeur a le plaisir d'annoncer qu’.lu obtenu
senties à Ancône. de telle façon que le general passe b.............. 1

A , t * I___ * _

]îu effet, le choc d un marteau sur t.utile et menacce ut- luuu; 
quelques gouttes de nitro-glycérine, drait. ne pas se trouver pri: 
répandues à la surface d’une pierre l’engrenage. Vains etlorts. Eli
. * - • . « 1* 1 1 i • A 1 .ktliXlXil M.A vt k\ 1

1
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Cet appareil lut donc installé; puis l'Italie,
l’inoénieur, après avoir lait éloigner On signale une veritable epidemic 
ses “compagnons, remplit le trou de de désordres dans les conseils com- 
mine de manière que la nitro-glycé- munanx des principales villes dfia- 
line vint en ellleurer l’ouverture, et lie : Florence, Naples, Ancône, tieues 
il en jeta quelques gouttes à la sur- etc., sont, comme Rome, sous le coup 

de la roche, au-dessus de la Ule désastres financiers qui troublent 
ma^se de 1er déjà suspendue. une multitude d’intérêts et préparent

( Vei tail Cyrus Smith prit l’extré- Lu régime dictatorial. 1 eu a peu les 
mité de la libre soufrée, il l’alluma, et, | municipalités devront passer sous la 
imiltant la place, il revint retrouver tutelle de l’Etat. Mais on se demande 
ü compagnons aux Cheminées. qui prendra la tutelle do 1 Etat, qui 

, rij)Ve devait brûler pendant n’est ni plus sage m p u» heureux
. , • minutes et en ellet. que les commune, en lait de linaiices.

SSS5 minutes àpris»; une es,.le | A Naples les parfis «e .Imposent à

A Florence, une commission vient 
de se former pour rendre des hon­
neurs funèbres à la dépouille de Ros­
sini, qui sera ensevelie dans l’Eglise 
de Sainte-Croix. Beaucoup de maî­
tres musiciens seront appelés à la 
cérémonie.

Le journal VAtéo (l’Athée), de Li­
vourne, publie la lettre suivante de 
Garibaldi : “ Mes chers amis merci 
de l’honneur que vous voulez bien 
me faire de joindre mon nom au vôtre 
pour le centenaire de Voltaire. Tou­
jours votre G*. G aribaldi. ”

’ l)e son côté la Capitale annonce:
" On prépare à Rome la commémo­
ration du grand philosophe et. la com­
mission promotrice travailleen grand 
secret, ce qui ne nous permet pour le 
moment aucune indiscrétion. Nous 
ne recommandons à cette commission 
qu’une seule chose, de se hàtei parce 
que peu de jours nous séparent du 30 
mai.” La même feuille donne des 
détails sur la vie de Louis Frapolli, 
mais elle ne parle pas de sa mort qui 
a eu lieu dans une maison de santé. 
Frapolli, l’un des sectaires italiens les 
plus dangereux, était grand-maître 
de la Franc-maçonnerie et prit part à 
toutes les révoltes contre l’autorité 
politique et religieuse. Il fit toujours 
profession d’impiété et de cynisme et 
devint fou, comme Farini, fou gâteux.

S. A. R. la duchesse Louise de 
Bavière, mère de S. M. l’impératrice 
d’Autriche, est dans le nord de l’Ita­
lie avec son fils le duc Charles-Théo­
dore. Mais on ne dit pas qu’elle songe 
à venir à Rome, où elle ne pourrait 
aller au Vatican sans passer par le 
Quirinal. S. G.

pour être de race polonaise.
Le général du génie de Totleben, 

qui vient de succéder au grand-duc 
Nicolas dans lu commandement de

WIS

niD* Litre par laquelle Monseigneur permet aux 
curés de son diocese tie recommander «lu haut 
«le la chaire la brochure de M. .1. I*. Tardivel, 
intitulée : la VIE DE PIE IX.

L’éditeur profite de cette circonstance pour 
________  _____ __________________ prier les nombreux souscripteurs qui n’ont pas
l’armée russe d’Europe, descend d’uue l,"cor1e lv'-u.leil,'s exemplair.* '0lll!'ir, . , m • » prendre patience, car sous peu il pourra lessouche tort ancienne de Thunnge, a satisfaireî
laquelle appartenait aussi le comte Les personnes qui iléîdrenl se procurer la VIE 
de l’empire de Totleben, qui, eu qua- n* f/0"1 w®» d* ^ ,i;‘lferf *V>e“rüyier, ,,. J * . 1 • leurs commandes soit a 1 auteur, M. «I. P. Iunli-
lite de général de 1 impératrice Marie- ve)( ou à réditeur, M. J. N. Duquel, rue su*.
Thérèse, occupa Berlin pendant quel- Eamille, Québec, car h* tiragede cette troisième
que temps, à l’époque de la guerre de sera réglé sur le nombre .lescommandos
Sept-Ans, et qui, sur l’ordre de Pierre r' \Vu.fj>oc, .10 mars 1878. 1C3
111, se joignit ensuite «avec ses trou 
pes à l’armée de Frédéric II.

Le nouveau chef de l’état-major 
russe à San Stefano, prince Bagration- 
Merituisky, tout court, est âgé de 38 
ans. Les Bagration font remonter leur 
généalogie au roi David de la Bible, 
dont ils ont la harpe dans leurs ar­
moiries, de mémo que les Levis-Mire- 
poix prétendent descendre de Levi.
Les amateurs de généalogies curieuses 
trouveront d’intéressants détails sur 
les Bagration dans un livre charmant 
d’Alexandre Dumas père, Le Caucase, 
où le fécond et spirituel écrivain a 
mêlé de la façon la plus agréable la 
fantaisie à la réalité. Un fait certain 
cependant , c’est que les Bagrat ides 
prouvent historiquement leur anti­
quité jusqu’au vine siècle de notre 
ère ils étaient souverains (Tzars) 
de Grusinie, de Kartalinie et d’imé- 
rétie. Le dernier tzar dTmérétie,

■

malle, à tous c»*ux qui le «leman'leroul, une cir­
culaire coutenunt les «lélails «le plusieurs cas 
Irailés avec suo-ès, un gui.le t*omplel pour h* 
traitement des maladies ci-dessus mentionnées, 
♦*t des eerhticatb de cures opérés dans ces tier- 
!iD*rs temps. Adressez : OSCAR (î. MOSES, LS, 
Cortland Mreet, New-York. C’est le seul proprie, 
aire.

Québec, ‘2G septembre IS'7 583
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Burea d’Edncation
LES COMMISSAIRES D'ECOLES 
pourront so procurer à ce dépôt du

i ES soussignés ont formé une société connue 
iJ syndics, comptables et marchands il com­
mission, sous les nom et raison de WUIlTKLK 
et LORTIK.

Quebec, 19 janvier 1878.
Domi.mqük Lohtik, I IL IIknih \\ un iki.k,{ 

Comptable public. I Syndic olficie',
Québec, Tl janvier 181 S. \T)

“ Tout nous dit d’Espiror, ” Ruvks.

En outre une collection considé­
rables d’autres CHANSONS FRAN­
ÇAISES nouvellement reçues.

En vente par
R. MOULA N.

*28 rue Fabrique.
Salomon II, est mort en 181 ft, sans j Québec, is mut 1878. 
postérité directe. Los enfants de ses 
frères qui avaient régné avant lui
avaient le titre de Tzarowitch et lle /(Jfl p,.res yers Grillons
Tzarcwaia (tils et tille de souverain) | Les 1 ,u,awP' 1 ^ ^ f'":.;. !....,

animaux domestiques.nVsi«‘•‘-y-,uU5;u,“
afin de recueillir des informations *. ........-,-----  ---------- , . —
exactes sur les ecclésiastiques qu’il y son origine d une maison jadis «solive- ^ |U»u«lro extenniue les insectes ave.- un 
mirait convenance de nommer évè- raine d’Arménie, celle des anciejis | (j succès iiinrvt'illcux^ ,sa”3l.,li;'on "..Vt," i
ques. Ia's cardinaux qui composent 
Ct>tte commission sont lueurs 
nemos Bilio, FVrvieri, Panebianco

Leurs descendants reçurent celui de 
prince et d’Altesse Sérénissiine.

Quant au général Loris-Mélikotf, le 
chef d’état-Major du grand duc Mi­
chel, que l'empereur Alexandre vient 
d’élever à la dignité comtale, il tire

('/ fous les autres insert es sont 
Jêlruits par lu 

POPDKK INSECTICIDE de KEATINC

• - i i cnrait donner l’idée, un nouveau conseil municipal. La
sion, dont n7>la que toute l’ile lutte entre les catholiques et les lilié-
mtenl.il. Il sembla que 
tremblait sur sa base. Une gerbe de 
pierres se projeta dans les an s comme 
si elle eût été vomie par un volcan. 
La secousse produite pari air déplacé 
lu» telle,que les roches des Cheminées 
oscillèrent. Les colons, bien qu i s 
fussent à plus de deux milles de la 
mine, lurent renversés sur le sol.

1k se relevèrent, ils remontèrent 
sur le' plateau, et ils coururent vers

.osent seigneurs delà ville de Lori, ^a pouT^.o'lroaTl^nen du mn™"""
Emi- branche ainéo de cette maison porte 1 pomaniiez t>l vous recevrez la •• 1*0* DHL DE

nonces . .............. ..bianco, encore aujourd’hui le titre arménien kkatino.” caries imiiaiionssont m>is>hi. s
Franchi et Giannelli. Mgr. Latoni do l awade (prince), qui loin «i étt^ | Kn,lvmîuï par *tous i**s pharmaoîens en boite
remplit les fonctions de secrétaire. conféré en 1(501 par le roi de 1 erse a eiain, 1/ A ?/6 chacune.

1 Shah-Abbas. ' --------
On lit dans YItalie du (5 mai : “ A 

vaux sera très-ardente.’ j l’église du Sndario on a célébré ce
1.0S journaux do cette ville rappor- matin la fete du bienheureux Amedée 

tent que. dans le palais de la munici­
palité s’est produit une scène sanglan­
te. M. Varé, commissaire royal, 
ayant, refusé un subside à un mal­
heureux ollicier eu retraite, celui-ci 
s’est poignardé sous les yeux du fonc­
tionnaire. .

Un vient du publier la statistique

1.’Kxposition univernclle.

IX duc lie Savoie. La messe a été EL. AA. RR- le comte et la eom- 
litc à 11 heures par le chanoine tosse de Flandre ont procède lundi a 
An/ino aumônier de la maison royale, l’ouverture de la section belge des 
8. M. l’a Heine, accompagnée de 1:1 : 'n™! 1‘

cette église,

Boulions de Keatimj on Tu/dettes 
pour les Vers.

UN «liment purement végétal, tant un 
'apparence qu'au goût, présentant le sys- 
lému b» plus agréable (radmimstrer le seul 

ru nètlu sûr pour les vers intestinaux ou le ver 
soli lai i*e. CVost une préparation parluib'nient 
garantie et douce, spécialement propre aux on-

ICn voulu «mi boite »1 étain par tous lus chi­
mistes et phar mue ions.

Québec, 10 niai 1878.—IG*- ups.

MM..
: (ïonvernumunt lus livivs suivants :
Tkm'k uk i.ivuks «mi partie simple ut »mi partie 

double, par M. Napoléon harasse, Prof. 1 
à l’Ecole norma le-Laval. 

t.*«;st le seul ouvrage de ce genre, forme 
anglaise ut publié en français. L’enseigne- 
mont de la Tenue des livres est obligatoire 
pour toutes les écoles sti|têrioures. soit ino 
déles ou acad«‘miquns. -IVix $5.30 la dou­
zaine.
( î k a m m a i n k in a nç ai sk de Miomoiid (éléments 

revus et augmentés), par le tncmc ;
I'rokksskl’R i*K i-'ii a nç a i s à l’Ecolo normale- 

Laval, rauteur a cloimé dans cello grain- 
maire renseignement «lu IVançaiscpi’il dunne 
à s*;s élèves-maîtres «*t maltresses: aussi, 
pour suivre h* menu* •'nf«ügn«?ment, s’«?st-oii 
emiu*ussé d'adopter ce livre dans la plupart 
des écoles élémentaires, auxquelles il est 
spécialement destiné -l’rix Sl.üO la douzaine, j i
Exkiicicks onTitoiïiiAPiiiofES sur les Eléments 1 

de la grammaire française de Llionioiid, 
par le même —Prix : $1.25 la douzaine.

Cou h mû des Exercices orthographiques, par 
le même.— Rrix : 45 cls. i liaque copie.

Traité ü'Anai.ysk u.uammaii«:ai.k, d’analyse 
logique et do ponctuation.par le même.— 
prix : $*.75 la douzaine.

Alimiaukt ou Syllabaire gradué, par MM.
F. Juneau e t N. Laçasse.

t:e petit livre est aujourd'hui adopté dun 
pivsque toutes les écoles de la Province «te (

Québec.
Ces six ouvrages approuvés par N* Conseil , 

de rinstruction Publique,sont généralement 
adoptés dans les écoles commîmes de lu | 
Province «!•• Québec, **t les cinq premiers I 
dans plusieurs séminaires ou colh'ges. 

pour les achats en gros, MM. I«‘s libraires
devront s'adresser à

*11. Léger It rousseau.
Propriétaire «lu Courrier du Canada.

\ Le soussigné profite d«*cette occa­
sion pour remercier s**s anciens élèves (iusti- 
tut«mi*s ou institutrices) qui ont déjà intro- ; i 

. dud ces livres «uns leurs écoles, et aussi 1 
pour engag«n* les autres à suivre leur exemple: 
c’.*st pour eux tousle moyen le plus sûr de 
rendre facile et uniforme leur enseignement 
dû Eraueais et de la Tenue «les livres que 
d'adopter les ouvrages «le leur professeur.

NAPOLEON LAÇASSE. 
Québec, 17 juillet IS77.

Papier et papeterie
ÎWPIER û écrire, Enveloppes blanches et «le I eouhmrs; Livres blancs, Encres, Pliuuos et 
Eouriiitures «le bureau ou général, qui seront 
vendus à liv> bas prix.un ,|. a V.r. HI'.ID, me St. Paul.

Québec, ‘^0 avril 1878. 927



LE com Kill. R DC CANADA

ui i:it»:c 1:1 jrix ists.

I <>n*veJol).
» • j

I>? diet du ironvornoment s'est inis

administrations qui so sont succédées 
à Ottawa. '

LE REVENT HEDEKALi «
Von i un état comparatif du re-

1 "O 7** •v
1 >f
1 $60-70. 
15 < 0-7 1.

1 )épenS0>.
$ 13.4*6.**92 

1 l.<»3s.0>4 
14,345.509 
1.7,623,061 
17,589,468 
19,174.647 
23,316,316

on irrèv** contre la majorité de la 
chambre, et a refusé de se soumettre 
an vote de non-confiance du chef de 
l'opposition, vote qui :i été donne 
par la libre volonté de la députation.

M Joly a déclaré qu'il ne résigne- .............
rait pas.comme ça toujours été 1* usage jgyj.yo 
jusqu'ici, sans qu il ait eu occasion 
de soumettre ses mesures à la eliain- ]873-74

\ . .. i. certes du nouveau sous le tsovs l administration
réprime parlementaire. 1874-G5. . . 23.713,071

M Joly proiitant de la trahison de i$75-76. . . 24.488.372
deux députés, qui ont été élus contré; 1876-77 . . 23,519,301
son administration, veut conduire le 
pays avec ce triste appui.

j>* vote de l'Orateur, Turcotte-lé- 
iraitre, aura à décider, dans presque 
tou> l^s cas, d»* l'adoption ou du 
rejet de toutes ]♦*> mesuras qui seront 
présentée^.

Ainsi le pays sera virtuellement 
Lfoaverné par la volonté d'un indi­
vidu en qui ses constituants n’ont 
j>1 us de confiance. Beau régime, 
vraiment, et diirne du libéralisme ’

I ! î 'T . « .. . i , :
financière générale,en bloc, des deux ma conscience me reprocherait mon s » profonde dévotion. T.rou se rendirent a la piisoiv't

crime, oui, mes enfants, mon crime Le Saint-Père a daigné témoignerIdirent au yanlien e j.. r t\n. * » jI
l« I-W-. I*-?#*» Mtisfactiou a, c que J™".

--------• --------- lm disait lanibassadenr: il a rappelé — roftlg i|L- retirèrent méditant
l.i MOUCHE 4 PATATES». a quel potat la France a bien mérité 1 mXënSl|,* soustraire leur rompe

— du haint-&iéere%dont elle a reçu l hon-' çnon ;-t JS police, .quand celui ri serait I
venu ef.de la dépense île chaque : < >n nous communique l’article qui neur détre appelée fille aînée de l'E- conduit à la rôtir du Récorder. ;
année depuis la Confédération : guifj tVrit ^aicielL-niem pour pubii- ?li$e et finalement il aeu des paroles complot CONTRE LE MAIRE. 1
s..r> i.'anciknnk aivmimstüatI1 >s • dans ,us prochain muném d* ' ^'J^atiou et de trraudol Son Honneur Chain

n ....... . , , , . estime pour la personne de lambas-;. ,tJ neun ,, rnv.,iRevenu.- du Journal <T Agriculture. Ce sujet <1(mnrf * bers paire «1111! avait lu loidrt io>.«i
I4 ir'*»Z4 pressant que nous soin- Alors tout le monde s est îetire et quelques grévistes lénélrêreut de force |
l*.'.mes heureux d'appeler l’attention Sa Sainteté est restée seule avec l’ain- chez lui, hier /oir. rue de 1 Eglise, St ;

immédiate, dotons c**ux qui s’occu. bassudeur pendant un certain espace j Roçli, et le cheiclièfciit dans tousles 
, 1 ,, 1 de temps; après quoi, la cour avant • appartements de haut en bas. Ne 1 ayantï’-' ; ! : Ul"lr-' *" *rtwk ** d« L..i.u JLi» en prince. !■'ilronv.- ils so küK«.i opivs avoir

2M.813,4b.* Nous éperons que chacun se fera un 1 . c <a:lltLq-. rlimLis<ndenr a eu brisé les tablettes des fenêtre* et fait24.ü‘>5,092 devoir do l'airo co»».ilre ol do fair-1 f hoimour de proLmer^T7ouvorah! «*>• " Uniérieur do h n,oison
v< TU ELLE. appliquer énergiquement le remède Pontife le personnel de Tambassde. s ECO ru.-’ DK MONTRÉAL.
04 710 siffnalé, et cela sans retard : L’audience finie, l'ambassadeur a trois régiments sont arrivé.-de Mont- rSw-M'l La drrysomido de, ,«,,.,,,,0, do iorro. M r«ond„i, avec le même ecrêmo-1 proior -»«» | A 11 M À ( T A N N
±!.0.«i,27J iiiioiiv oôiiiiuo roui I- nom de rno.iel. ■ mal jusqu »" seuil des appartements j ,.0„„„;„'dem™i du lieutenant colonel 'AU M/IU O.KJI 11 
. . î a palate?»'monde déjà de* tout cote noir»* pontiiica*"* -** ' é~%1

^C23QnZT&25S* •

un réuiment de c ivaleric.
CONST A HL Kâ SPÉCIAUX.

Environ lâO citovcns se sont enrôlés

. I a iMiiiit—. muieie ni ja ur lum cou* noire pommeaux, »*t de là, toujours ac-1 u , * . . , .. i,, rm-inv 1■ I • • 1 > >-nt 1"' ‘ /".{fres nffmrlt qui province : ellR par millions sur ! compagne des deux camériers secrets fio,,* ,*e' n.rolonfi* Crnwlonl *‘i
sont de prune abord défavorables a le fleuve St. [.mirent : le? grèves «Ont de « ape et d’épée et escorté de la

• Vu J ministration actuelle vertes d’in*.-oies parfaits .mi sr d. Lrarde sujsse( ü est allé visiter le car-
■ En effet, nous y voyons ,/ue. sous «i^em île^ ons cot.s ver- l-‘s eiiam^s ;l- Jinal y ranch i. secrétaire d’Etat de Sa

*• / ancienne administration, le revenu \ ' q»'!> atUiqm nt ,m»Mlut que les ^ • n „ennmitre cet , . , - ,,
“ n charme année e rrédé la dépense ! $or3e terre. De par ^al,UcU C1U1» Pour . Vr ? VV i • 1 hier, volontairement, comme constables

./ y y ■ *./ /• , toutes les voies, l’insecte m* transporte nommage, a reconduit M. de Gabriac snécianx pour remplacer la police dans
tandis que, sous t aaminisiranon \ llans toutes les directions, et notre ié jusqu’aux portes de son appartement, nos rues et sur nos places publiques. 

m actuelle,tl y a eu de tu'déficits cou sera- j cone dq patates sera mille si nous ne j Finalement, l’ambassadeur, étant 
••//Av, l’un de$Lfm0,000 en ' pnMimis pas des moyens énergique* mai-‘sorti des appartements pontificaux,
“ 1 aMtre de V.4M,000 on 1870-n. -Hiraces pour les comlwitrc. s’est rendu par la chapelle du Saint-

DU—

.. . , t, * . * J, • • _ • ans d’expérience dans l’Ouest, on est ar-La motion présentée, avant-h 1er. lent que, sous 1 ancienne administra-1 riv- si|10ll à les détruire complèteiiient.
conservateurs. LF. LE- ju lli0i,is à diminuer leurs ravages au

Sacrement dans la basilique vaticane 
pour y vénérer le tombeau du prince 
des apôtres.

Là ! Voilà les libéraux qui admet-1 Heiire.iseme.il pour nous, après vingt 
n que/ sous l’anci

par M. Loranirer, a été rejetée par le lion, celle des cons* * » .... .... um uioius a uunimier leurs ravages
vote de l’Orateur. La ‘ hambre. par VENf a CHAQUE ANNÉE excède DA | point d obtenir des récoltes ordinaires, 
la volonté de T Orateur, a déclaré Uque dépesse, tandis que, sous Tadminis-, c> moyen non- b* conseillons à tous, 
sous le Gouvernement responsable il iration actuelle, celle des libéraux, c'est «le mettre une grand.* cuillerée de 
n’est pas nécessaire que le cabinet il y a EU DEUX Déficits consécutifs, vers de Paris dans un seau d'eau, de
qui administre les affaire- publiques ^ Les *decb*urs p .j u v * * nt ^ voir—Us e n \éyrrcm"il'\e\ feuiUes!> apr.*< lllès hiei (ians la rue St.-Paul, niais un

avoir secoué Ut balai au-dessus, du seau

pas necessaire qu
ministre les affaires publiques ^

ait une majorité dans la chambre \ mit la pr»*uv«* la plus convainquante
A-t-on jaraaii- vu principe consii- —qv\e les liberaux ks ont trompes, afill llt-. per(jr.. ie moitiéü'eau possible. Il 

tutionnel plus faux et plus ridicul»* ( et qu aujourd'hui ils les ruinent . faudra répéter l’arrosage autant de fois 
Cependant le parti libéral a con- Les prochaines élections nous pr«»u- ,que l'on verra .les u*ufs ou des laives sur 

senti à mettre la province de <vUiébec veront si le peuple connaît ses vrais J les feuilles.—soit, au plus, une fois par

LES GREVISTES.

tie n’est [.as 3 grévistes qui oui été

dans c»*tt** position affligeant** 
triste.

Quel précédent désastreux h* vot** 
«1 e 1 Orateur a établi 1

t amis.

Sans occur !

Nous lisons dans le Nuuveait-JIon
^ -, , «O ce qui suit :électorales ; nous n avons plus nos U- T» /*i , , , i . ,i „ n , i-ii*., ,./■ i>L attitude de M. Jolv apres le vot»bertes constitutionnelles ; nous avons .... - /ii ^ A„e«i1in dnu*r ne nous surprend en aucun*perdu le gouvernement responsai>ie. ■ 1

Nous n’avons pins no- franchises jg ce sult

Nos annales parlementaires ont à en­
registrer un fait qui sera une tache 
dans notre histoire politique.

11 e-t de notr** devoir de protester 
contre ce vote absurde, qui <*>t pour 
notre province une honte, ou plutôt 
un suicide national.

Honneur aux député> qui ont re-

semaine. ju-qu’à ce que la victoire soi: 
complète.

Cnltivateiirs. rappelez vous que c’est 
un devoir pour vous de faire tous vos 
étions pom détruire ce nouvel emieini, 
si puissant «ju’il menace d une desirnc 
tion complet** et immédiate une de nos 
récoltes les plu- importantes : le pain du 

j pauve . connue «*.-t appelé** avec raison

seul. L infortuné qui a trouvé la mort 
-i promptement s.* nomme Edouard 
Beaudouard. I! est âgé «le *2*2 ans. natif 
de France et habite le Canada depuis 
une couple d’année. Il était employé à 
li fabrique de caoutchouc quand les gré­
vistes ont fait cesser les travaux mardi. 
Précédemment, il avait été au service

ser cette ville aujourd’hui pour c»*l en­
droit. Lu attendant il pensionnait chez 
Madam** Goulette. (lût** des Chiens, 

qui uni Beaudouard a été tué raide [«ai­
mais qu’il faut pousser par les épau- livre devrait suffire pour sauver de la 11,10 l)alfi** ü sfî tenait au pied de la côte.

/» il , , | , \ I //H .1 I / . I.UIIUII'y < .7 1

%?"• 11 est de la raCti d'*'ces =ens !' la pomme .].• 1er.,-, 
qui il n est pas suffisant de montrer |,e bon vert de faris se vend commit 
la porte du doigt pour les faire sortir. : n,’•meut de :W à Ut ,-ents la livre, l'm-

places [«ubliq
CIRCULAIRE. ‘

Son Honneur le maire a émis une 
proclamation hier recommandant aux 
citoyens «le ne pas assister aux dé ) 
monstrations des grévistes, afin de ne j 
pas s'exposer au danger ni de gêner les 
troupes **t tous ceux qui* ont charge de 
faire maintenir la paix.

ARRESTATION CE MATIN.
Il est rumeur que les deux grévistes 

qui semblaient diriger l’attaque chez M. 
Peters, hier matin, ont été arrêtés ce 
matin et conduits à la citadelle.

s

Nouveaux details. H Oa,2,011 & Cie,
O- -

Dans la petite bâtisse en planche, ados­
sée an Cap,au pied de la Côte aux Chiens, 
on remarque* 7 coups d** carabine, dont 
deux ont porté à environ 9 pieds du sol.(F* 
fait indiquerait que parmi les soldats, un) 

de M O'Brien, magistrat stipendiais i certain nombre ne \onlaient ni tuer ni |j|' |<J <|e IU CO lit <>\^ Il
sur les eûtes du Labrador et devait lais- ! e^>er P*1 sonne. . 1

A une vingtaine de pieds de c»* petit

les ou autrement. (destruction un arpent de patates. (.7est
Ignominieusement repoussé par U!l moyen qui «*st a la portéejde 

l'immense majorité du parlement pré-l l0,|/Jes ''ôtivaleurs, et que chacun doit

à lieux pas «le la rue St. Paul, vis à-vis 
la facade de côté de la station de police. 
Il était là comme simple spectateur et

cèdent, il est allé quémander le suf- j saI^,re1àd,/poî/laSeîv^bm|,!k sa ! venail ,le 'IniUer sa mai80n-
vendiqué l’honneur de notre législa-lW P?Pul“r^ePe oit.-,!, patates. ' ' ''
___  _ • ... a- ...T-u Jaire lui a fait defaut. Il *“ “ *“tare, êt qui ont affirmé solennelle- !llure ,U1 !l Iau ue,aiu- n« se J'eM 11 ne faut pas publier que le v„ t de 
ment nos droits et proclamé nos li- Pa« encore tenu pour dit. lia cher- Pari- cm m. poison violent II faudra
b-rtés Us ont bien mérité d*? la che a voler au peuple ce que Je peu- donc ne point laisser tramer ce poison,
in •' t ] * ‘ pie lui at'ait refusé. Pour réussir dans mai-: le garder constamme nt dans un
1 /* . i >t i . _wr.,. .. i :. cet irufàme dessein rien ne lui a cou- lieu sur, où ni les enfants ni les animaux

ytl 1 J ? 1 c “ ‘ i té, Vintriirue, l’embauchage, l’enlève-111 auron^ acces-Quani aux vaisseaux et ba- .
comme sut . ment de député, Tâchât de traître et j :uâ,, OÏ?1 on S(i ^M Vira-‘l vaudrait mieux suite et l'enquête aura lieu aujourd’hui-

“ Que cette Chambre e.st d opinion J iniimidation de faible, tout a été nii.s ;I,M i‘‘' 'li iU‘7.,c j / Dr Lemieux se tenait près de Beau-
•• que les principes du gouvernement L„ œurre par ]ui ef ponrson compte. in3irè en s.îrVt^ rVnmm

Fa balle entrant par b* front, près île 
la t**rnp-! droite, e>t venue ressortir près 
d»* l’oreille gauche. Une épaisse mare de 
sang couvrait le sol et la figure du dé­
funt était affreuse à voir.

Te corps fut transporté à la morgue de

- ,, . . i i • j i * i * ni' iui; ni stuciu i luq
“ responsable exigent, qim Je « abiner (;e n’est assurément pas le mobile de s’en sera servi, 
••charge d** l'administration des ai-1 Thonneur qui jieut pousser un hom- Nous espérons que-t< 
“ faire.- publiques soit support** par j^e jusqu’à *.*e p« int de dégradation I sans-exception, vont s**

diaque l'ois que l’on douard quand il a été tué et ne lui eut 
jms épargné se? soins si le coup n’eût pas 

* tous nos 1er leurs. I été mortel.

une majorité de cette Chambre.
Voici les noms des députés qui 

voté pour e.* principe constitutionn 
qui est la base fondamentale du 
terne parlementaire :

e jusqu 
politique.

j> u:t ue degradation I sans exception, vom se mettre .'t Leuvre. 
Après avoir accompli tout qu iis emploiront lu vert de Baris avec

hangar, on voit encore le lieu où le mal­
heureux Beatidoucrd est tombé ; la pous 
sière est imprégnée de sang.

(Test à ce [«oint, c'est-à-dire à la me 
Dambourges qu’était b* centre principal 
des grévistes qui lançaient «b*s pierres à 
la cavalerie. Une moitié îles troupes 
passant par les quais est venue les pren­
dre en flanc par la rue qui fait face à la 
me Dambourges. pendant que l’autre 
moitié, en face des hangars Renaud, ont 
fait simultanément feu sur ce centr** 
tumultueux ; mais il n’y a pas de doute 
qu’un certain nombre d** soldats ont tiré 
au dessus de in hauteur d’un homme.

Un charretier «lu nom de Tranquil sè 
trouvait avec sa voiture, en face du ma 
gasin de farine de M. Laioche, lorsque 
son cheval a été atteint d’une balle qui 
lui a cassé une des pattes de devant, et 
lui a traversé une patte «le derrière. Il 
a fallu abattre l’animal.

I u vieillard a été atteint au pied par

°"1 cela, après s’ôtre bien souillé de cette fi** l;';v‘bons nécessaires aussi souvent 
>nel i corruption, après avoir couvert notre '«)'11 '“kudra^tqu ,1s feront tous leur,

province de discredit et de honte M. ,h,.z dîanm de leurs voisins, afin que 
Jolv en est encor** une fois arrive au * - • • 1

MM. Cliapleau, Lorangur. Church. : niêrae résultat : la défaite.
Robertson, Mathieu, Wurtele. Tarte,! Des gens qui, a défaut de notions 
C anthier, Désaulnier, Caron, Lalonde, j politiques, savent quelque chose du

les efforts pour la destruction de ce ter­
rible insect»* deviennent généraux par 
tonte la province.

Sawyer. Lynch, Duhamel, Cliariebois, respect que Ton se doit à soi-méme. Réception «le rainbaHsatleur «le
Jfoude, Deschéne, Bergeyin. Lecavalier. auraient cru qu’après le vote d’hier France A la cour île Rome. 
Bharnpagnu. Beaubien, laillon, Martei. Joly aurait enfin compris ce qui 
Bertrind. Robillard, Lavallee, Magnan, ]uj res/ait A faire.
Pelletier, M. Cyr, Andel, I'irard, Docket. MnÎB L'Üsservatore Romano nous appor- 

non, M. Joly persiste. Il a ; le compte rendu de l'audience dans 
acceoté la resnonsabilité de l’acte d**: laquelle M. le marquis de Gabriac,

. une Italie et a eu le dessous «lu pied en-Dans cette escarmouche, on compte dommagé.
une dizaine de blessés: M. Forcues un
employé du chemin «le fer du nord,balle
dans une cuisse, un ouvrier, balle dans 
un bras ion dit que c’était un gréviste 
du matin) et un enfant de là ans, balle 
dans la joue. Quant aux autres, on ne 
connaît [«as le genre de leurs blessm es 
leurs ami? les ayant enlevés de suite de 
cetto scène de désordre et de

ru. LAG K.

Avant l’arrivée des troupes, les gré­
vistes, en dépit des paroles que M. J. B. 
Renaud leur adressa pour les apaiser, su

son, McShane, Flynn. Laberge. I«afon­
taine, Molleur, Murphy. Rinfret. Lango- 
1 i v r. Baquet, Fortin, Gagnon, Haricot, 
Brousseau, Boutin, Lafontaine. tSbef- 
ford.i Dupuis, Power, Lovell. Meilkle. 
Blais et Price.—3*2

M. J orateur votre contre.
Qu** h*s électeurs remarquent bien 

ce vote, et qu’ils en gardent souwnir. 
L avenir en tera connaître touteB les 
conséquences désastreuses pour notre 
nationalité et la prospérité de notre 
pays.

(/’en est fait. Le premier anneau 
♦*st brisé, **t si bientôt cette faute n’est 
réparée, nous allons à la révolution.

11 n’y a rien de plus fatal que la 
négation d’un princip**. Quand b* 
fondement a été ébranlé, comment 
voulez-vous que l’édifie** su main­
tienne ? M. Joly a accepté une grave

pect qu’il a pour lui-même comme 
pour ceux qu’il feint d'appeler ses 
corn patriotes.

“ Si M. Jolv n'était pas étranger à 
nos traditions politiques, au lieu de 
chercher à continuer le svstème d’in-

L’ambassadeur s’est rendu au Va­
tican on voiture de gala, accompagné 
de M. lu vicomte de < «roy-Chanel, 
premier secrétaire de l’ambassade. 
Dans la seconde voiture avaient pris 
place MM. le comte de Kergorlay,

trigue, de corruption, d’intimidation troisième secrétaire ; Adolphe Jkmti-
et de violence au moyen duquel il ron, attaché, et le commandeur Dos-

plus tôt possible le misérable drame 
dont Je lieutenant-gouverneur et lui- 
même sont les acteurs.

Le vote acheté.

(extrait du Magasin Pittoresque.)

Ils savaient que je suis pauvre, ils
responsabilité, en résistant à la inajo-j ?nV'r,1? f!lu'*i<‘ sera*s • ^ mont 

- - - - 1 'juge d apres eux et leurs semblables,
qui n'ont pour Dieu que l’ignoble

1 veau d’or.

rite du vote populaire. Il s'est rnisr®r< 
en «rêve « outre b* droit !

entend s'imposer, honteux du rôle horties.de Beaulieu, consul, chargé 
indigne qu’il a joué pendant trop j la direction de la chancellerie et 
longtemps déjà, il irait se cacher dans administrateur-gérant des pieux éta­
la vie privée pour faire oublier 1<* blissements français. Enfin, on re-

mar(juait dans la troisième voiture 
MM. Martinucci père et fils.

Au seuil de J'appartement pontifi­
cal, deux camériers secrets de cape et 
d’épée attendaient l'ambassadeur. Us 
le conduisirent, avec sa suite jusqu’à 
la salle des A rasez i.

Cependant le Saint-Père; entouré 
de toute sa cour, en habit de cérémo­
nie, et précédé du porte-croix, s'était 
rendu à la salle du Trône.

La garde suisse, les gendarmes 
y . t , . pontificaux, la garde palatine d’hon-

Ils m’ont offert de l’argent en! neur, les bussolanti et un détache- 
échange de mon vote, mes enfants, j ment de la garde noble, faisaient le 

‘oui, de mon vote ! [service d’honneur dans les salles et
Honte, honte aux hommes riches, les antichambres qui mènent à la 

(aux ambitieux) qui ont voulu ache- [ salle du Trône, 
ter ma conscience ! ■ Mgr Martinucci, maitre des céré-

Mon vote ! mais mon vote n’est pas 1 monies pontificales, s'étant rendu au- 
a moi, pour que j'en lasse une mur-! près de l’ambassadeur, l'a accoinpa- 
chandise à mon profit. ! gué jusqu'à l’entrée de la salle du Trô-

Je dois rnon vote à ma patrie ! ne où il a trouvé Mgr van don Braden,
Je donnerai mon vote non pas au ! maître de chambre de >Sa Sainteté*

plus riche (ni au plus ambitieux) j qui a introduit l’ambassadeur avec 
mais au plus honnête et au plus «li- sa suite et Ta présenté à Sa Sainteté, 
S‘neJ ) laquelle était entourée des dignitai-

;t : C est le devoir de tout bon citoyen, res de sa cour et de ses gardes rangés
en tendez-vous mes entants ? à droite et à gauche du trône. Après

o Si j'avais l’appât que ces vils cor- avoir lait les génuflexions et baisé le
pied de Sa Sainteté, l'ambassadeur a 
présenté au Pape les lettres du maré­
chal de MacMahon, en mémo temps 
qu’il exprimait par quelques paroles 
l’objet de sa mission et l'hommage de

flou aveu.

Lu presse libérale étudie de ce 
temps-ci la politique fédérale. Elle 
»*st obligée d'admettre des faits qu'elle 
a contestés jusqu’à ce jour. On le 
sait, les libéraux ont toujours crié 
sur les hustings que le parti conser­
vateur avait ruiné le pays et laissé 
le coffre vide en tombant du pouvoir 
en novembre 1873. Nous avons sou­
vent relevé cette erreur. Aujour­
d’hui nous avons une preuve irrécu­
sable pour les libéraux, puisque c’est 
la presse libérale qui nous Ja donne
que nous avons dit la vérité, et que Si j'avais l’appât que 
ceux qui ont trompé l’opinion pu- rupteurs avait attaché à l’hameçon, 
blique, sont les écrivains et lésera- comment oserais-je regarder mes fils 
leurs libéraux. en face ? Comment leur dirais-je :

Voici comment la Gazette de Suret, Mes enfants, voici le droit chemin/' 
feuille libérale, apprécie la position tandis que jour et nuit la voix de

chaloupes qu’elles chargèrent de fleur et 
s’éloignèrent dans la direction du village 
St (diaries, de Beau port et de Lévis.

M. Renaud évalue que la Joule a enlè­
ve ’2e() quarts et 150 poches de fleur en­
viron.

Après qu».* le désordre eût cessé, les 
employés de M. Renaud trouvèrent des 
quarts de Heur cachés en divers endroits, 
entr’autres dans des boucants vides.

Quelques uns des grévistes, ne pou­
vant transporter les quarts elles sacs en­
levés, les ont vendus $1 par quart et *25 
cts par poche. Toute cette fleur était de 
l’extra superfine.

I.ES THOUPKS.

Pendant la mêlée, quelques officiers 
ont été blessés par les pierres lancées 
parles grévistes, entr’aulres le colonel 
Strange qui n’eu est pas moins resté à 
son poste, ainsi que les colonels Short et 
Prévost, blessés aussi.

Vers deux heures-demie, les grévistes 
étant dispersés, les troupes et la police 
se rendirent au parlement où Ton re­
doutait un assaut. Kilos y stationnèrent 
jusqu’au soir où «dies furent remplacées 
par le 8ème bataillon.

A R llESTATIO.V.

Dans I.; i-ouiaiiL de l’ajai-s midi, la 
ponce arrêta un giéviste pris de boisson 
qui montait la côte Lamontagne en chan­
tant, en compagnie de \ autres [«lus on 
moins chauds. Le prisonnier fui conduit 
a la station de police centrale puis 
transporté aussitôt après à la prison.

ASS K \! HL K H OF. S GRÉVISTES.

Hier soi r, il y a eu assemblée à la 
Halle Jacques-Cartier, et j| pouvait y 
avoir 700 à bOO personnes. Des discours 
furent prononcés, en termes menaçants 
et un rendez-vous fut donné aux grévistes
[joui* co matin a sept heures, au même 
endroit. Les orateurs engagèrent ceux 
qui avaient des armes à les apporter, et 
ceux qui n’en avaient pas à faire leurs 
ofior.s pour s’en procur t.

TENTATIVE A la PRISON.

I u autre individu a eu son chapeau 
troué par une balle et le cuir ciieve 
lu légèrement écorché.

Le derrière du hangar «le M. I.ortie 
ainsi que le bureau du percepteur du 
revenu de M. Jlenaud, oui reçu quelques 
balles, mais à des hauteurs de 9 à 10 
pieds.

II y a eu environ 100 barils de farine 
enlevés des hangars de M. Renaud et 150 
sacs de farine. Une partie a été enlevée 
par la rue St. Boni, mais 1 a plus grande 
partie par eau. La marée était plus qu’à 
demi-haute. Les barils et sacs étaient 
mis à bord des goélettes au moven «le 
palan, puis ensuite mis à bord des cha­
loupes qui se dirigeaient toutes vers le 
village Stadacona.

Il y a eu 5 ou G chaloupes qui ont été 
ainsi chargées de G à 10 barils. Le prix 
de cette farine était de $5.40 à 85.501e 
baril. La farine en sac était de 8*2.80.

L enquête du coroner sur le corps de 
Beaudouard a été commencée ce matin, 
et remise à demain.

Vers lûi heures, ce matin, il y avait 
cuba «00 grévistes eu face des bâtisses 
départementales, rue St.-Loui.s. 3 on 400 
hommes de troupes s’ysont rendus et se 
sont installés dans le Skating Bine. La 
«t valeric s’y est aussi rendue et s’est mi­
se à parader sur le chemin.

Les grévistes se sont montrés paisibles. 
Sur les onze heures, un chef gréviste 
arrêté à St. Roch, et un autre prison­
nier fait sur la rue St. Louis, ont été 
conduits à la prison de la citadelle, sou?
1 escorte d’un parti de troupes station 
nees au parlement.

Ue dernier prisonnier ne paraissait 
pas être un gréviste. Comme les trottoirs 
étaient encombrés par la foule,le eolonel 
Strange fit monter son cheval sur le 
trottoir et ordonna aux gens de se dis 
Parser. Cet inconnu bien rnis prit le 
rlicval parla bride, b: fit descendre dans 
la rue, disant au colonel iju’il n’avait 
pas droit de mettre son cheval sur le trot
toir. C’est ro < | u i lui valu son arre-dn 
tion.

Kn détournant le coin de la rue mn 
conduit a la citadelle, connue le coin1 
mandant remarquait une altitude mena'

do fi Pai'1 *1« la foule qui encoin 
le glacis, il fit faire bille à son 

escouade qui présenta la bavor nette à 
ceux par qui elle se croyait menacer

Durant la matinée, il y a en plusieurs 
petits allroupoinents Sl.-Snu veut- et à
Idée maiS lil P'lix " a l';,S '-té lion

Ve is midi, le régiment du JYince 
do Galles, [arrivé de Montréal ce matin 
s est rendu au Parlement, musique en

J i

200 de
NOUVELLES

j

A BonMarche 
Est commencée ;iu
iNo. 58, et sera con­
tinuée pendant la 
saison du

PRINTEMPS !

tinb dm, "lie heure, un gréviste
' "fi"1 'fi: •Trt’11* eu face du parle
ont et conduit on prison par un petit

détachement du régiment du Prince de 
l* «‘il !«.'.«

La foule uoijljime à affluer daps fi*H
Pondant rassemblée, 300 grévistes en- » a,'‘l,tuurs (L* la chambre,

Liiez

o --------------- v- ,

n» mm i,ii, A noimoM.vK,
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LE COUhRIE UU CANADA.
I><» l’If on. W. If. Joimn <|<» 

Vermont

u Fai i'Ah alleint i!i*s mon o11la11ce 
«J*iine maladii» aux poumons rJiroiiiijut*

ATTENTION ! I !
• (*«.• •

ii

a iiéiviiii.iin*. h y » „n, i,i„,s i flfljy JJ LADBE1VT & CIE.,
KüCAM'rmJHS

au commencement de l’hiver, je pris du 
froid, puis comme d’ordiiKtiiv jattrappai 
le rhume et un rhume qui continue de 
sagraver à mesure quo la saison avau-1 
Ça it, bien mie l’employassent tous les re- ,
mèdes pour le rhume que je connusse. \ MARCHANDS A COMMISSION
Mon médecin de famille m’en prescrivit ..........................................
aussi plusieurs ; mais aucun ne un» sou- ,s 4 “s fabricants DK
Ingea. Pemlanl. ce temps j.» déclinais Piillllire Elu»(it|lie 
loujours en rhaire ei en foret». A la lin, *
mes amis et moi-mème devi «mrs très- No. *11, Rue St. Pierre, Basse-Ville 
alarmé, pensant que j’étais cousomptif. OH FBFr

Fiant à Boston le printemps suivant, | * ^ J '*
nn m’engageai essayer du Baume de r ...
(’crises San vi*n*s de Wist'ii- Désl i m I V SOUSSIGNÉS ont I lion.-jciir il attirer 
(a uses ^m\agrs île \Mst.u. Di s la pie [j p,mention <lti publie sur la nouvelle «lécou-
miere journée, je seuils que cela me Te verte «lo lu PKI N TU H K ÉLASTIQUE Cotte
sail du 1 lio*i j dix jours après mou rhu- p'*intur«* «ist bien siijMTieuro a iiucune aulro ét
me avait entièrement cessé, et je fus bien* coùuffbinn meilleur mu relu-, elle est «l’un beau
tôt revenu à la santé et plein de vigueur. !.,ü,i»;;,le esl.ausîii à i,>!*«üuve -lu run et de
l„ nrimmé il..nuis il’ivnir du 1 **uu : c,,e ^«"pht toutes lus tissures du bardeau,
v4 ■* jamais innnqi C depuis ü u\oii du \vi UIip|jql,êo avec un pinceau nmd-
baume chez mois, et qui qui* i e soit de compie, par «pii qui* ensuit ; n’exigo que trois
ma famille qui prend du froid ou cou- heures de beau temps pour sécle*r. et donne au
Iracle un rhume est aussitôt soulagé par bardeau I’appaiviict* de l’ardoise. Nous pouvons
tv ivm.'-.lc. Aucune famille JIC dcvriiiLf hautemcM'l la reuoiuiuantlor pour ta pi«rr« ul lu

, ... brique, ainsi que pour les toits, hangars, gran-iiiaiHiuor. ..0 cl s et 81 la bouteille. g(!K‘ reAllMS, ....... J!,» toits des
h il vente par Ions les pharmaciens. I bâtisses de la citadelle ont été peinturés avec

celte pointure, et plusieurs autres bâtisses du
^ • <9- -------- gnm enierneiii do la Puissance.

Kii vous servant rie cette peinture, -ous faites
ft%*Le •• Cou h ri K R nu Canada, U""? 'Tlû,nio ,l,! l.ia,r, ,:,,n! j0'"' T '?
.. , i,i i • il • | main rl umvre. vu quelle est délaver» prête asi m venir chez J. A. Lam/lais, libraire, L*.t^»^fl lp|0 y(0

Sf. /(och ; chez .11. FUzcar Murais, libraire, f, ir/. , ,,,, „
rue N fa abonni St.-Jean ; cl ruez M. If eland, 
labaconiste, Ar° 2G'i, rue Si. Jean

noijvi:li.i:s

IMPORTATIONS
1878—1’ a i ixriiM ps—J

•I. Hamel A Fi •eues,

Terres g Kansas
Bon. Marché !

No. US, RUE SOUS-LE-FORT,

H A SSE- V11 .LE, QU EH K(

Tapis, Prélarts 
liideaii.

et

Annonces Nouvelle*.

K.oTeur d Orgues.—M. Napoléon Déry. 
drapeaux ! Chapeaux !—.1. H. l.uliberb*. 
Alien ion ! ! —Déiy, St. I.anient X Oie.
11er de ( !at Indique.

Ligue du Capt. Mante.
pour Messi«*ur> ! !—N Carneau.

Iliillelin ii’cisil

montant. p«*r«;iis ù - la douane de Quelle, 
h* Il dll courant est de $4,105.21.

MARCH*: MONÉTAIRK.
New-York, 13 juin 1878,2 heures P M

Oit, i . .

Cehaii^o Sterling, *S »A 
Cr. eiihi cks, 98

K. C. B.uihuw, 
(Courtier,

No 17. Hue Huade, Québec.

MARCHES DE QUEUED. 

Karine et Grains.
Québec, Tl mai Is7s

l’arine. —Sup. extra, baril, 19b...$C »tr « 7.;*(i
Extra...................................... •» î»l) ri â b(l
Porte pour boulanger...... .ViO a 5 i11
Extra du printemps.........  t.90 a 5JU
Superline No. ‘2.................  i.CO a •. #0
Fine....................................... i.20 a i 30

l'urines eu poches, de 100 livres....... 2 i » a 2 C0
" d’avoine, 200 •» .......  i a 5.00

b le par baril, 200 •• .......  2.80 a 3.00
de seigle •* ** »* .......  2.70 a 2.80
Mais ouh!é d Inde par 200

IN GALLON (OU VUE 150 El Fi DS
l>élie/.-vous de la contrefaçon.
Des certificats des personnes qui ont employé 

cette pointure peuvent être vus à notre bureau 
Avances liberales sur consignation.

DKltY, ST. LAURENT A CIE. 
Québec, 12 juin 1873—3m. «r»0Ü

Tapis Velours,
Tapis Bruxelles,

Tapis Tapestry,
‘ Tapis Ecossais,

Tapis Impérial.
Tapis en Cocoa,

Tapis de Manille,
Tapis pour Escaliers, Tapestry et

Impérial,

Krélarts Anglais,
Prélarfs Américains, 

Prélarts pour Escaliers. 
Naties en Prélarts.

»\V*

LIGNE ALLAN.
Kous contrat avec legouvcnicmcn du Canada 

pour le transport des Malles
‘ A N A 01K N N KS ET DES ETATS-UNIS.

,, 
M 
4 I

Marée liante â quéln c IS7S.

Maux Soin.

2.Î i 
3.IG 
4.20 
\ 50 

45 
6.37 
7.22

Juin
Munir...........................  10 1.39
Mardi............................ Il 2 •'» »
Mercredi.......... ......... 12 3.40
Jeudi............................   IT 4.JI
Vendredi.....................  I » •».ls
Samedi......................... I * b. 12
Oimancbe................... H* 7.0u

Le courant continue à mouler 45 minutef 
après la marée haute.

IMIASK DK I A l.t M:

Pleine lune, le li courant, à 7 lu mes »* 
minutes du st ir.

M. Napoléon Dery,
Facteur d’Orgues.

No. 48, RUE SAINT G-A URIEL.
raiilMMii g M. Jean, tpiélMT

i E SOUSSICiNÉ oiïre en vente un indguifl |ue 
|j OIUaUE d'accompagnement. MM. lesCuiê? 
sont invités à visiter cr*l iintrumenl qui est de
qualité supérieure. t

Il se chargera de tonte commande que l’on 
voudra bien lui confier d«*puis S rOU jusqu à 
^i0o0. Il sollicite les MM. du clergé de porter leur 
attention sur les petits OHfïl ES do S i0() qui 
donneront satisfaction dans beaucoup de pa­
roisses.

Il be chargera aussi de tonie reparation que 
l’un voudra bien lui confier, do ulus, deles 
accorder à un PRIX TRlîS-MOOhRK.

Québec, 13 juin 1878—3in3fps. *»U8

—-Arraiigriuenl d’ETE—|

CiKT’TK LKîNE se compose de? ^instant* tea 
i mers «»n fer de première classe suivants, bd 
lies sur le Clyde, à double engin.

SA Mil MA S.......................1200 U Pultun. It A h
CIltCASSIAS.....................3400 U. Smith, H Mi
POLYNESIAN...................1200 Capt. It. brown
SA II MA 77. LY..................... 3000 Capt A. Aird.
SE A \D ISA 17.1 Y.............3000 Capt. Ilarclm,
Pli CS SU iV.........................3000 Capt J. Hitch ie.
MOHMIAE................... 2G50 Capt. J. Gralufm
H EH V VIAN......................... 3G00 Capt. Walls.
tiASPlAN..........  ...............3200 Capt. Troc/s.
>11 II EH MA A....................... 3400 l.t. Archer, H A /»
Xü I A SC/iTlAX..............3300 Capt. litchardso).
iUSTltlAX .......................2700 Capt. J. Wijlif.
NES Tu II IA X........................2700 Capt. WaÙace.
MA M ! • / HA A.................... 3150 Capl. Hume..

C. I A. I/W.LV........................2G00 Capt. J. Miller.
*7/ /; IX TU IA X .................. 2000 Capt. Jas. Scott.
rilniMCLlS.....................2G00 Capt. Menzies
H Al. H EXS IA .................2300 Capt. Stephens.
If. I li IA A...........................1350 Capt. Cabel.
SEWEuUMU.A Nl>.......... 1500 Capt. Mylius.

I.HS VAVKIJHS DK I.A MONK DR LA
MALEK DE LIVERPOOL.

(Umlaut de LIVERPOOL tous h-s JEUDIS ei 
de QUEBEC chaque SAMEDI arrêtant i
Loch l'o\ le pour recevoir h boni et débarquer 1er 
Malles et les Pussngers allunt en Irlande et ei 
Ecosse ou en venant) partiront comme suit :

l>c Québec

• ••• ••••• ••••••
• ••••••*• •••••••

•• ••••••••

•••«••••••• •••••••••
•• ••••••••• ••••••

A A 

IA 
• * 
I I

■ A

A A 

A I

A I

I 5
0*1 41* %

II

SCANDINAVIAN......................Samedi. 8 juin.
POLYNESIAN.........................
SA RM ATI AN......
CIRCASSIAN.......
MORAVIAN.................
PERUVIAN..................
SARDINIAN..
POLYNESIAN 
SA RM ATI AN....
CIRCASSIAN....

29 
G juillet. 

13 •*
20 “

27 *•
3 aoét. 

|0 ••

Prix du Passage depuis Québec :
Chambres $70 ou $80 suivant l'accommode­

ment.
Intel motliuiro ••••••••• ••••«•••• »•••»••••• î^40.
Enlrepont........................................... $25.

Les Steamers de la ligne de Glasgow,
partant de GLASGOW tous les MARDIS et »le 
QOEREC chaque IKUDI ou h peu près, partent 
comme suit :

l>c Québec
CANADIAN.............le ou vers le G juin.
MANITOBAN ....... “ “ -0 “
WALDENSIAN... “ “ 27 “
pho:nician.........
CORINTHIAN .......

Prix du passage de Québec :
Chambre.......................................................... $(,()
Intermédiaire................................................. 40
Entrepont.............

4 •
• 4 

11
• 4

•* 4 juillet. 
•• II**

or.« «I

Donner à la

Salle Victoria,
JEUDI, ST* «TTJITST 1878

Par les Memluvs ilu

DE QUEBEC,
Sous te V ilror.atjC distimjih'- ,lc

jnüiist>iKlH,,l|> C. F. CA5KFAH, V. <■

Lecture juir Son Honneur le JUGE 
ROUT III ER.

;Sujet “ Lcn ( onrereiices ot 1rs t on 
IV renders 4e Paris. ”

Nattes i*n Laine*,
Nattes en Taspestry, 

Nattes en Bruxelles, 
Nattes en Cocon.

Rideaux en point (au patron), 
Rideaux en point (à la verge). 

Damas ch» Soie pour Rideaux, 
Reppe en Soie et en Laine, 

Damas de Laine, (nouveauxpatrons) 
Frange en laine (nouveauté).

( j lands pour Rideaux,
Boles et corniches en cuivre 

Baguettes pour escaliers.

NOUS soinin»-s propriétaires et avons le con­
trôle des b-rres «lu rbomii) «lu fer «lu comté 

d»! TREGO, KANSAS, divisées «*u partie ri peu 
piès égales par h* ch* min «h- fer Pacifique Kansas, 
«pm nous reniions au prix moyen d-t $3 *5 par 
n-.-«\ avec «les coud.lions faciles pour payer. Les 

ons peuvent choisir à côté ch* leur lot des 
sections de terres <|iil s** micc*-dent et propres à 
ét loin* leur résilience.

l es t* rres .sont sitm-es dans l«*s grandes cou 
dies «h* pie:io A chaux «lu Kansas Outrai ; c’est 
ie di>trict «pii produit h* meilleur blé d’hiver «les 
Etats-Unis, fournissant par acre «le 20 A 35 
minois.

Lu saison des pluies annuelle produit en 
rnoyenm* une «-paissenr «I** :t 1 pouces «l ean, un 
lier de plus «jue «luns les pa.ti»*s h-s plus hautes 
pe la valltV «lu Kansas, où la saison «les pluies 
annuelle est moiu- de 23 pouce*-; par année sous 
la même longitude

L'élevjg»» d<* bestiaux y compris celui des 
jnoutons pour lu laine sont très mnunèralifs 
Les hivers sont courts et doux. Les animaux 
peuvent rester dehors louh* l'année ! Les cou­
rants et sources «l’eau vive sont nombreux. Ou 
renconiiv de IVau pure «Uns b s puits, «lepuis 
une profondeur de 20 pieds jusqu'à Gft. C’est le 
climat I«» plus salubre du monde ! Il n'y u ni 
fièvre, ni miasme. Des associés «!«• notre maison 
résident h Wa-K«*eney et sont prêts à laire 
visiter les terres en t oui temps. Un pamphlet 
donnant «les déiuiis sur le sol, le climat, les 
pouvoirs d’enu, el«*.f s**ra adr«*ssé t/ralis sur 
«leirande. A «tresser :

WARREN, K K EN K Y A CIE.,
I0G, rm* Dearborn, Chicago.

Ou WA-K K EN K Y,
Co.nté .le Trego, Kansas. 

Québec. Llaviil IS78. —Rm 4G9

Commercial House !

POUR MESSIEURS
VENANT D’ABUTBE
II Bill HUCHE

Coins des Rues Saint - Jean et Collin,
j

SERGE pour habits 
TWEED tout lain.*
CHEMISES blanches 
COLLES 3 plis en toile 
CJIAUSSE1TES en merino et en coton 
CAMISOLES et caleçons 
CRAVATES (Windsor) toute soi«* 
PARAPLUIES tout soie

$1.55 cts. et au-dessus.
50 **

1.35 valant $2.00 
15 cts. et au-dessus. 
12 cts. “
50 cts. “
27 cts.

§1.15
44
*4
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U RA NI )E VENTE POUR CLAI R ER 
NOS ETOFFES A ROBES.

!ÏZT!\. M &zirs

Ci-devant de la société FYFE & CARNEAU.
Québec, 7 juin 1878—lun. 478

Médaillé et Diplômes dTIonneur
Accordes a la derniere exhibition Pro­

vinciale

N. R.—Toutes commandes pour 
poser les Tapis, Prélarts, Rideaux, 
elc., seront exécutés sous le plus 
court délai par des ouvriers très ex­
périmentés,attachés à rétablissement.

CONDITIONS FACILES.

ESCOM P 7 E A U COM P TA N T.

J. IIA9IKL & Fit Kit KS,

58, RUE SO US-LE-FORT,
RASSK-YILLK.

Chapeaux !
Chapeaux de Satin Français, 

Chapeaux de Satin Anglais,
Chapeaux de Feutre Américain, 

Chapeaux de Feutre Canadien,
Chapeaux de Feutre Anglais, 

Bonnets Ecossais pour enfants,
Casquettes en Drap, etc., etc.

—aussi—

Parapluies en Soie et en Alpaca,
Cannes,

Portemanteaux en maroquin, 
Valises en zing et en cuir (Saratoga.)

EtY G H OS ET EX DETAIL.
J O S. HAMEL $ FRERES.

58, Rue Sous-le-Fort,
Québec, S mai 1S78 2

Reçu (le Pari»*
Par le dernier •* Steamer."

LE TOUR DU MONDE,
Galop brillant par Drssaur.

FEMMES ET FLEURS,
Valse gracieuse par Fischer.

FLEUR D'ESPOIR,
Mélodie-Valse par Kau/fmann.

AVANT LE COMBAT,
l'antaism-Mnrcho par Haltmann.

En vente chez
A. LA VIGNE,

Importateur «h» pianos et harmoniums.
[Banque «f Epargnes,]

. 25, rue St. Jean
Québec, C juin 1878. 5

INSTITUTEUR DISPONIBLE.

LES STEAMERS

Dr la ligne de Halifax,
Panant de HALIFAX pour SAINT-JEAN, Ter- 

renom e, et LI VKRPOLL, comme suit :
HIBERNIAN.....................................
CASPIAN...........................................  *•* juin.
NOVA SCOTIAN............................. 9juillet.
HIBERNIAN.....................................  23juillet.
CASPIAN............................................ Oaout.
NOVA SCOTIAN ............................. 20 août.
HIBERNIAN...................................... septembre.

Les billets «1*3 retour sont 5 prix réduits.
Lits payables d'nvûnco
Chaque' vaisseau possède un chirurgien oxpé- 

monté.
Un vuisseau de service contenant les malles 

et les passagers destinés aux steamers «ie la 
malle de Liverpool, laissera lo quai Napoléon 
tous Jcs SAMEDIS matin, A NEUF HEURES
précises. % %

Pour plus amples détails s'adresser a
ALLANS, RAK à CIE.. Agent 

Québec, 8 juin 1878. c.-l.

PAPIERS A ENVELOPE R
—ET—

Sam de pa|»ici*.

DANîS le but d’écouler entièrement 
notre fonds d’étoffes à robes de 

printemps et d été, nous les avons 
toutes remarquées et réduites au 
PRIX COUTANTS et au-dessous.

NOUS OFFRONS MAINTENANT DES

Mousselines «le couleurs valant 25 e. pour 5 c. 
Etoir.-s «b* fantaisies ** 35 c. “ H) c.
Grenadines mélanges ** 30 c. ** .A c.
Grenadine noire depuis 12A c.
Mousselines barrées en satin *• 20 «•. •• 12 c.

BEHAN BROTHERS.
P. S.— Un lot «b* parasols à I2A o., 25 c , 5u c., 

valant quatre lois le piix !
Québec, 4 juin 187s—Un. 493

PREMIER PRIX DE OR A V VUE

'■vnr.fnminftT nnniniiniill

CHAPEAUX l CHAPEAUX
Pour la Saison des Chaleurs

manufactures Expressément Pour

m
j

t

ooo-

I ’IMPORTATION extraordinaire que vient de faire le soussigné se com
J "

pose des (’1 TAPE AUX suivants :

H A I \ A I I. T
Ci isiuiiiMir Iloisel €a 

ricsitiiristc,
No. 8, Rue du Fort, en face du bureau

de Poste.
Québec, IG mai 1878—lan. 493

LIGNE DU CAP T. PL A ETE.
• \

It* *•

PAILdLE,
PANAMA,

I
U
,

j-.?-.;
m-h r.

_ {——*£,-—■*~ —SJ— —* - ■ ' n—- ——

_ cast.
Jom |>Ii et O î le sm s

n

I carton sont en vente cli07. M. A. La vigne .... . . ...
o i,.nP t.t chez M. Léger Brousscuu, où le IJ A PIEU brun, drab, mamllo ôt tlié, de tontes 

plan* «le la Salle est déposé, ainsi «pie ehez MM. 1 les graud.-nrs.
I.anglais, Drouin »U?iéro, hbuures, St. Rccli —aussi —

SI EGK RESERVE : 50 cts. une personne, seule. Sa«:s pour epicter6, marcliamls do nouveautés, 
SlftGE RÉSERVE : 76 cts. un monsieur cl droguistes, modistes, etc., imprimés ou unis, à 
io dome ; et 25 cts. dans les autres parties «le i„ls prix.

J. \\. RRID, rue St. Paul. 
"*07 1 Québec, 20 avril 1878. 977

une dame 
ta Sullc. ,

Québec, 12 juin 18 «8

MONSIEUR J. LEROUX, instituteur marié, JH breveté «le l’Ecole Normale Jacqu«*s-Larlier 
pour école a«*.ad«'*mique «tans l«'? deux langues, 
et riNrint une expérience «le plusieurs années 
dans’ l’enseignement, oil re ses services. Excel- 
lenh's re«’oinman«lations. S’atliesser au Rev. M. 
MI BEAU LT, Pire.. St.-H«»rmns l)«»ux-Montagnes 
mi à M. J. LEROUX. Inst., «lu même lieu.

Québec, 25 nini 1878 49X

VOTRE ATTENTION ! J
Nous aimons à informer les mar- 

chnmls îles villes et des campagnes 
que nous tenons toujours en mains, 
un assortiment complet de FAÏEN­
CE ET DE VERRERIES.

Nous avertissons,également,ceux qui 
tiennent des MAISONS DE TEN­
SION, ô h» campagne et ailleurs, 
que nous pouvons leur vendre, à 
des prix «pii défient toute compé­
tition, tout ce qu'il leur faut, en 
vaisselle et en coutellerie, pour 
monter des établissements de 1ère 
classe.

lienaud et
24, HL K ST. PAUL,

Québec, G juin LS78. ------3 tuai 18/G

Le vapeur{: CITY OF OTTA WA :

LE et après SAMEDI, 1er JUIN, voyagera 
eomm sud :

Pahtiha de i. Ile Paihiha de Quebec
4 00 A. .V. 5 00 A. M.
8J0 “ 11.30 ••
2.30 P. M. 4.45 P. M.
5.50 »* G. 4-3 •*

Arrêtant à KT.-JOSKPH chaque voyage.
LE DIMANCHE

Pahtiha i»k i.’Ii.e Pahtiha de Q1uki»K«:
11.30 A. M. 1.30 P. M.

? G.OO’P M. 6.45 P. M.
PIERRE PLANTE.

Propriétaire.
Ouèbe4'. S join l«7>î—Ira.

et LEGHORN,

Chapeaux Ventillateurs !
Nouveau genre de Chapeaux très leg-ers 
en grande quantité et au plus bas prix

DÈS MAINTENANT LES SALLES DE FOURRURES SONT OUVERTES 
ET L’ON COMMENCE DÉJÀ A PRENDRE DES COMMANDES.

Québ«?c, 12 mui 1878. 490

Compagnie île Navigation a Vapeur du
SAINT-LAURENT.

■.T.'rS&FÏ
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RUE ST. PAUL, QUE REC.

U ANUFACTURIERS do PAPIER - FEUTRE 
pour le. rem brisa ge «b's maisons et pour 

un»ttro sous los t«}»is.
PAPIER GOUDRONNE pour les couvertures 

tics maisons.
PAPIER A ENVELOPPER, Gris, Brun, Drabe 

ol Manilla, «le toute grandeur et «le toute «piaillé 
PAPIER A IMPRIMER, Blanc ol «le couleur 

do toute grandeur ot «le tout qualité.
SACS DE PAPIER fail ù la machine pour 

groc«'rios, ol marchandises s«Nclies, «le tonie «pia­
ille et «ie toute grandeur.

LIVRES BLANGS, pourcoinpt»*s ou mémoires, 
grands ou petits faits à or«lre, sous le plus court 
délai.
IMPORTATEUR et MARCHANDS
Dp papiers h écrire,

«FEnveloppos.
Do plumes ot

d’Encre.
Enfin de toute sorte de Papeteries.

Le tout sera ven«iu au plus BAS PRIX, soit 
on gros, soit en détail.

TAPISSERIES, en gros seulement.
J. 4l VI. REID.

No. 9S et 100, rue St. Paul. 
Québec, 28 Juillet 1876. 927

LE VAPEUR

Saiut-Lraurent, ”
CAPT. M. LEC0UHS,

T AISSSIIA le quai Sl.-André, les MARDIS et 
L VENDREDIS à 8 HEURES A. M.. pourCHI- 
COUTIM: ot la BAIE DES HA î HA ! ! et arrê­
tera aller et retour à la RAIE ST.-PAUL, les 
EBOULBMENTS, la MALBAIE, la RIVIERE- 
DU LOUP,TADOUSAG età l’ANSE ST.-JEaN.

Pour plus amples informations, s’a«lresser au 
bureau de la Compagnie, quai St.-An«lre.

A. GABOURV. secrétaiiv.
Québec, 3 juin 1878._________________ V75

David Oueïîct,
architecte et TOISEUR. 

No. 85, RUE D’AIGUILLON.

ArcliKeclure RellRleuMe, uni-
clallté.

Kntrouror.eur de toutessorlesifouvratî.i d'Ar- 
eliilecturos, tels que : A. UT K I*S C H A1 It K S O H- 
NKMKNTATION, etc., à Dfcs l’ItlX IHK!-. 
MODERES.

QuMtoc, 10 Mai 187$—lan.c 4‘Jl

REPOS DES PARENTS PENDANT 
LES VACANCES.

Iff ADAME BOULA Y a l’honneur «l’informer 
JH jos fumilles «in’ello tiendra une ECOLE 
FRANÇAISE pemlant tes vacances, ù partir du 
15 JUIN prochain, afin de faciliter la tranquillité 
des mères dans un moment où tous travaux 
scolaires sont suspendus. Prix modérés, bonne 
prononciation française. Hno Artillerie, 34. liiu-
bourg St. Jean.

Québec, 3 juin 1878.

TAPISSERIE ! î I
A la librairie

DERY,
•J0, Rue St. Pierre, Basse-Vit le,

QU f: BEC.

Qr BALLOTS DE TAPISSERIES «les patrons 
/Ct) les plus nouveaux, justement re«;us i\ des 
prix «léfiunts toute compétition.

Toujours «.*u mains, un assortiment complet 
«le PA PTK RIES, LIVRES DE PRIERES, LI­
VRES D’ÉCOLES en français et en anqluis. 
FOURNITURES «FÉCOLES et «le BUREAUX 
«If tous les genres.

Files «le Louis Colin, avec couverts, gramleur 
4|J «d F. Cap à vendre à grainle réduction.

—AUSSI—
magnifique assortiment de Chemin dk 

Choix, gris et en couleurs, «le toutes grande îrs, 
à inoilié prix.

I. P. DERY, libraire,
40, rue St. Piene.

Quebec, >3 mars 1878.

Caisse (T Economie Notre-Dame de
Québec,

Québec, 5 juin 1878.

AVIS PUBL.IC
K>i par le présent «lonnéque l’Assemblée An 
nuelle «les Aelionnaii'csde•» LA ('AISSE D’ECO­
NOMIE DE NOTRE DAME DE QUEBEC " aura 
lieu LUNDI, lo 17 courant, à son bureau. 
Haute Ville, à 7 HEURES P. M.

Par ordre,
F. R. A. VEZINA, 

Secrétaire Trésorier.
Quê 1 >ee, 5 juin 1878. 502
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LË COURRIER CANADA
- " • ■

lin nouveau billet de Banque 
ronlrefait.

! W. HlîLMICK a reçu la note suivante 
«b* Washington, l'informant tie l’existence 
«l’un nouveau billet de Banque Nationale 
contrefais

Departement du 'trésor îles K. U.1
Division «lu service secret, [
Bureau du chef, Wash:nglon, D. C

24 décembre 1ST7. !
A. F. W HKLMIUK?, Cincinnati. < Hiio :
I n nouveau billet de §5 rentre l'ail, de 

la Banque First National d»* Hanover, 
Penu., vient de paraitre. Le papier est 
mince et colorié en noir. Le numéro de 
banque est 187, la date, du 20 lé­
vrier l&Gi. et il porte les signatures 
de F. K. SPINNER et L. K. CHITTEN­
DEN. Il est imprimé de la même planche 
que ceux de la banque First National, 
«le Tnmnqua, qui ont fait leur nppaiition 
vers le 20 septembre 1877.

II serait bon de conseiller aux mar­
chands* de votre voisinage de donner 
publicité à ces faits et de suggérer au 
public de refuser tous billets de ces 
banques soupçonnés contrefaits.

La nouvelle méthode de HKLMICK pour 
découvrir les billets contrefaits de ban 
que nationale a été reconnue la meilleure 
existant. Ellecontient des photographies 
des billets contrefaits ainsi que celles de 
nos meilleurs billets de banque, de ma­
nière que chacun, en faisant lu comparai­
son, pourra saisir la différence. Le prix 
de cet. ouvrage, y compris les gravures, 
est de $1.00 seulement et sera envoyé, 
les frais de poste payés, ù tous ceux qiii 
adresseront $1 00 à F. W. IIELMK.lv, 
Editeur, 50, Quatrième rue ouest, Cincin­
nati, ( K

y. Ji—Toute personne peut aussi rece­
voir par la malle le •• COUNTEItFKll 
SILVER COIN DETECTOR” de HKL­
MICK, que plus d » 5C00 banquiers se 
sont déjà procuré, en envoyant le prix à 
IVditetir qui est de $*2.50.

Québec, 19 janvier 1878.

m nom & ai
MARCHANDS DE VINS,

ET A OENTS ÜENÉUA VS.
MURAL' : Bâtisse du Dominion Telegraph,

NO. 88, RUE ST. PIERRE, H A SS K VILLE,

QUÉBEC.

\] i >US RECEVONS Nos VINS direcloucul 
ii des propriétaires do \ ignobles, et nous pou­
vons donner toutes les guianties possibles quant 
à leur qualité » t leur pureté

Québec, %9 novembre 1877 1 an 395
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lui primeur et 13 cl item* Proprietaire
?
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LFS PIANOS
DK

■l] |B Æ+2

L

426

WIS
3111*

ES PIANOS DK WEBER sont reconnus poin 
rivaliser très-avantageusement quant à la du­

rabilité et l’élégance du fini avec les instruments 
les plus renommés importés d’Etirop» et des 
Klats-t’nis, et quant à l’égalité de la touche et 
la pureté du son, ils ne sont surpassés par 
aucun.

LA COMPAGNIE DE PIANOS DK BERNARD 
et ALLAIRE sVtant assurée l’agence des pianos 
»le WEBER devenus si populaires dans toutes 
les Provinces du Dominion désire informer le 
personnes qui ont l'intention de faire l'acqui­
sition d’un piano de PREMIERE QUALITE 
qu’elle est en mesure «b» les s*iti>faire amplement 
et à réduction de prix inconnu jusqu’ici.

LA MAISON BERNARD A ALLAIRE sVs 
aïosi assuré l'agence des célèbres orgues et 
harmoniums d'église et de salon manufacturés 
par MM. Mason A Hamîiri d»* Boston . ces ins­
truments ont obtenu les premiers prix dius 
toutes les grandes expositions, depuis celles de 
Paris 1867, Vienne 1873, Santiago 1876 et au 
Centenaire de Philadelphie 1876, il en est incon­
testable que ces instruments sont supérieurs à 
tous égards, et délient concurrence.

Pour favoriser les personnes qui ne pourraient 
pas acheter au comptant, cette compagnie a 
adopté un système de paiement avantageux 
qu’il permet à ceux même «loin les moyens sont 
limites de se donner le luxe d'un piano ou har 

, monium. Ce système s'opère d'après le principe 
* dit • Instalment plan ou paiement par term**

No. S* Hue Hunde, Haute-Ville,

E B m O.
IMPORTATEUR DE

—ET—

Fournisseurs Fabriques

Ü. L.JOKIV c
fait à savoir aux MM. DI* CLERGÉ ET LES | >oit au mois ou pîir quai tiei*. 
COMMUNAUTÉS RELIC 1EUSES qu'il fera sur BERNARD A A 1.1.AIRE
commande autel et statiicsen boD décoré dans Québec, -t# novembre 1877. 391•ommânde 
le siv le européen.

Dès photographies seront envoyées à tous 
ceux qui désireront voir lof modèles avant de 
donner leur commande.

L. JOBIX,
No 146, nied'AipuilJon. 

Faubourg St. .L an, Québec. 
Québec, G mai 1878.— lan.c. 486

Nouvelles
PUBL1CA 170.VS MUSICALES.

AVIS PUBLK

(1IANT
(.’est le vent, bluet te.......................
Nature souriante et douce, « a*. .11iu»-
o bonheur ! 0 douleur, duo.............
De Naples à Florence ; chanson na­

politaine.............................................. 60
C'est bien, riez, chantez..................
Demande à l'oiseau qui - '••vrille...
Le bonheur **st chose légère...........
Sais-tu pourquoi ?...............................
Le banc de pierre................................
Stances à l'océan ................................
Seul '* %•* . ••••,••<* ••••(• •••••••• ,,,,,, .. .

La l’esta, valse chant****....................
Après Vhiver .................. .....................

Les soussignés invitent le public ! 
en général à venir visiter leur grand 
assortiment de Vins, Eau-de-Vie, 
Liqueurs, Cigares et Epiceries de 
toutes sortes, à des prix défiant toute

60 contins competition.
iO
i . *

•0
35 
40 
26 
60
36 
40 
75 
50

é t

é •
é i

• •

• 4

Eau-Je* Vie ( H rond;/ )

Vieille Kau-<b*-Y h* H. Mouni**r, d** !«:>>;, I8G5 
do do* h. A F. Mai tel.
do do .Iules Robin A Ci**.

Impressions de toutes Especes, tel que:
TfiTES UK COMPTES,

MÉMORANDUMS,

CARTES DE VISITE,

RAPPORTS.

CHEQUES, et BILLETS,

PLAÇA R DS, A FF1CIIES,

DRAFTS, ENVELOPPES,

CATALOGUES, LISTE DE PRIX,

MONOGRAMMES,

CARTES D’AFFAIRES,

V RGGR A M M ES. CIRCU LA IR ES, 

LETTRES FUNÉRAIRES, Etc, Etc.

BEAU. SOLIDE ET SURTOUT

BON MARCHE !
Meubles de toutes Sortes,

Butent il(‘ lu Ibu* NI.

BLOCK IR. 3ST AXJD, XnI o. «6.

DEPOT DE LA MANUFACTURE DE MEUBLES DE STE. JEANNE
DE NEUVILLE;

Oll'ertM A lu eoiiipÿlitloii |*nl*U«|ii« A *I*‘n prix Irf-s-rfiluKu.

* Un eseomjde libéral es! offert aux marchands de ta campagne.

P. L. MARCOTTE,
Québec, Il Mai 1877.— luu. 231

.A l-C

----- ooo

Vin Elu ne ( Wérès)
Vin Blanc Sherry) variant «lepui> $1 à $7 gall.

17/? Rouge {Oporto)
AS I. BLANCS l)lî SOMMATION,

Ou cxciTiUT'a |m> n i* A voc;if m :

D’ASSURANCE STADAC0NA
L outre le Feu et sur la Vit

—ooo
\ N C O R P O R K E I, E 2 G AI A 1

--------- ooo---------
Csipita AiiIoHm* ....

I 8 7 1.

OOf*

«lll Cil O II «'<‘1*11 (‘111 O lit

sr», ooo. ooo
N IOO.OOO.

OOO

HURE U A PRINCIPAL : 20, RUE ST. 17 ER RE (J UE UEO
-ooo------------

BUREAU DES DI R EUT E Eli RS :

Président.—J. B. BEN AUD, Kcr., Directeur 
do la Bum pic Union • 1 n Ba<-Uana«la.

Vice-President.—lion. SHAltPLKS, Direc­
teur d»* la Banque Union «lu Bas-Uanada.

Hou. K. UH IN IU. Président delà Buu«pi** N a - 
Itonab*.

U. TETU, Directeur île la BaiDju»* Nationale.
JAMES U BOSS, Kcr., iVésident «b* la Ban- 

«pie «le Québec.
B. E. CASH BAI N. E«:r., M. !'.

JOHN IU BS, Kcr., Pivm*I**ii b* a Bauqii** 
Stadacona.

ALEX. LEMOINE. Kcr., S.*c.-Tiv>, -b* la Mai­
son «I** la Trinité •!•* Québec.

.Il »HN LA IRD, Kcr.
Gérant.—G. G. DYKE.
Inspecteur pour lu Puissance—E. BOB N 
O’BRIEN
Secrétaire. CltAWFOBD LIN DS AV.

Iles bureaux locaux sont établis dans toute la l'uissuiice.
Les polices d'Assuraiire contre le feu et sur la vie sont émises à des tau 

modérés.
Québec, 10 Janvier 1870 9 29

PIANO.
Jours heureux, cupriee. Micbeuz ..
Le miroir, polka-maz. Darde...........
Lili, Valse facile. Fisher..................
Ma petite voisine, niaz. Fischer.......
Pégase, galop. Dessaux ..................
(blette, fantaisie-vaUe. Busscr........
Les trois lapins, polka. Uoquet.......
L«* renouveau, valse. Welter..........
Les rêveries de Berthe, niaz. Mi-

dieux.......  ••••••••*•• ••••••••• •••••••••
Le petit clairon, pas redoublé. 
"Battmann • ••••• ••••••«••••••• • ••«••••••
Femmes et fleurs, valse. Fisch**r... 
Après vêpres, polka-maz. Uoqu**t..
Après l’aveu. Loïgen.........................
Atalaute. galop. Bradant................
Au pied levé par redoublé. Che­

valet .....................................................
Jeune lille à marier, polka. Coquet. 
Utand vent, Galop •!** concert.

Fischer................................................. 60
Galop des crécelles. Ktterlen......... 60
Fleur d’espoir, mélodie - valse.

K au dm a un......................................... 60
Les farfadeti, Schottich. Doré.......
La coquette, polka. Caquet.............

60 
CO 
I > 

50 
60 
60 
40 
60

60

50
60
40
50 « •
è •>

Go
50

^ tns de Bord taux en caisse et en tnt,
M"doc et St. Julien, Margaux, Batailly, Château 

La grava de, Clos. Vougeot.
Sauternes, .

Vins <.:ul»*ni**s variant depuis $3 à $7 la cais.su »

Ligueurs tines.
1

Grande Chartreuse, Benedictine, Maraschme, 
Curacoo, «•t*' , etc.

Cigares,
Cigares de la Havane variant «leptii- $1.26 à $7 

la boit**

• I

i • • • • • •

60 
40 

S 1.25Carmen. Renaud «le VilLac...
En vente chez

A. LAVIGNE,
Importateur de Pianos «-t Harmoniums,

Editeur de Musique,
N* 25, rue St. Jean, 

[Banque «1 Knargm s. 1 
Québec, 22 avril 1878. s

sim X Liiiigoiv,
r»4. HUE DU PALAIS.

Québec, 28 décembre 1877. • 1 7

On demande
O ou 300 PIEDS DK VIELLES ESTA GA DE) 
/v 1 bi <J» vra sp'Cilier 1«* prix.

J. «t W. Il El D ru** St Paul 
Québec, 20 avril 1878 927

DEMANDE DE PLAIDOYER,

FIAT.

COMPARUTION,

DECLAAHATION SUR BILLETS,

DECLARATION SUR COMPTES,

DECLARATION ACTE HYPOTHECAIRE

SUBPŒNA,

AFFIDAVIT,

INSCRIPTION,

INVENTAIRE DE PRODUCTION

ANHX>£sTCFS

L

l/oni> iien< de Grace
LYST UNE PR K PA U AT ION VEGETALE, m- 
IJ .entée au I7èiue siècle, parle Dr. William 

E meilleur et le plus économique moyen pour Unie**, chirurgien «b* l’armée «lu roi .Lunes Par 
j»arvc*nir jusqu'aux lecteurs **u «l**hois des i son uj*plicaliou cet onguent guérit des milliers

$1000 poin* !*iS7..10.

grandes cités, c’est d'annoncer «huis l’une ou ' d'airectious «*t .le maux «le la nature la plie 
plusieurs de nos six listes d’uu-deià 1,000 jour- sérieuse, «*t a è|é estimé, par loi s «•«•uv «|iu orl 
naux, partagés «le manière à se r. pandre dans «*u o.«-asion de connaître son ellicacilé, comm** 
les ditl«*rent«;s sections du pays. Circulation liel>- un bienfait public. 25 cts la Boite. Kuvov**.* 
doiiiaduire «l'au-.b là 600,000 numéros. Nous par la malle 30 ■ ts
r**cevons «les annonces pour une ou plusieurs 
listes.

Pour les catalogues contenant les noms des 
journaux, et pour toute autre information et iX%l. 
pour les prix adressez-vous & BKA LS A FOSTER, ! M as” 
il Park Row, (Times Building,) New-York.

Quebec, 26 septembre 1877. 355

K n \**fit«* par l«*s pharinuci«*ns »*ii général

o\ di m a \ m: i>i:s ai:\tn.
Ailr.-ssoz SKTII W FOWL B A Bus. Host.u 

• lier. VC s<*i>l«>tnl>r«* 1877 :t.'i i

Tapis, Tapis, Tapis

-non-

Journal d’Annonce.
17 N livre contenant une liste «les villes «les 
U Etals-Unis, ayant une population de 5,000 
âmes et les noms «les journaux les plus en eircu 
talion. Aussi tous les journaux religieux, .l'a 
griculture, «l«i science et de tout autre classe 
spécial** ^ \ aideaux «l*.*s tarifs, «l«*montrar.t !«• 
prix »ie 1 annonce et in«\iquant tout autr*? d«*tai\ 
«pie celui qui annonce aime à connaître ; envoyé 
par la malle, sur réception «h- lu contins.

Adressez GEO. P. ROWELL A CIE , • i 
Spruce St., N. V., (en face de la Tribune Bu 
ding.)

Quebec 26 septembre 1877. 357

BAZAR “
Sous te patronage des Dames charita­

bles de St. Roc/i et St. Sauveur.

Fromage Raffine. Pour JVofuirrs:

T] N l’r.T . LOT DK FROMAGE RAFFINE,
U ^uahu- iris-supérieur*;, en vente au maga- BLANCS DE BILLETS,

GI,NGIIAS A LANGLOIS 
Québec, 16 novembre 1877 388

W. M. McDonald.
AVIS SPECIAL.

Enseignes et Lettres d’Ornemeiils. 
SUR BOIS ET SUR VER E, 

Lu Or, en Argent et en Couleur.

Le bazar annuel «le l'HOPlTAL DU SACRE- 
CŒUR DE JESUS s'ouvrira à la Sali- Jacques- 
Un rlier dans le courant d'OCTOBRE prochain 

Los personnes qui aimeraient à s’associ**r à 
«•••tt« bonne œuvre, sont respectueusement priées 
«h* s'adresser aux Dames «lont l«*r noms suivent :

Mesdames F. AucJair, S. Arel, O. Arinan.l, c 
Blanche!, F. Blouin, D. Boulanger, R. Battist
B. Biron, P. Couture, P. Dignar.l, A. Dassylva 
F. Fortin, F. Fraser, K. Giroux, C. Goulet, E. 
Cauvln, W. Jolicœur, J. O. Laberg«»,J. La franco 
N. I«achauce, P. Laliberté, IL /.amarre, G. En 
voie, J. B. Lapointe, J. Lortie, J. D. Marsan, n 
Mignier, L. Malouin, T. Nolet, J. Nadeau'. G 
Paquet, N. Paré, /. Puuliot. Z. IVIIetier. R. Rov
C. Roy, P. Roy, J. Smith, L. T répanier, K. TuV 
geon, E. Venner, E. Vézina, A. Wullard.

Mesdames P. K. Gingras, J. Gingras, I . Cin- 
gras, .1 Samson, T. Tremblay «*t D. Vaughan 
présideront à la 'Table «les rafraîchissement*.. 

Québec, 20 a vri I 1878. \ 7 * ’

Drouin et Lapointe
AVOCATS,

Bureaux transportes au No. 28, rue Saint 
Pierre, Basse- Ville.

SUIVENT les Cours des Districts «le Québec 
de Montmagny, de Kamouraska et du Saru«*- 

nay.
F, X. Drouin. U. Lai*ointk

Québec, 9 novembre 1877.

Rideaux transparents pour Rési­
dences et l itnncs de Magasin,

De fou ten ruiifleiirH vt tie Ioiin pxi

i E SOUSSIGNE s’étant assure les services 
L d un artiste si bâillement ncornniarnlûbl»* 

«hinscetto ligne, M Paul (îaston Masselotte, mm 
attention spéciale sera consacrée à tous le* 
onlr.'S hn us qui seront remplis avec promptitude 
et a très bas prix.

VENEZ ET ORDONNEZ.

^ • -W. McDonald,
vii'iii «l'ouvrir un .slock oiitiôroinoul m uf «-t varié 
«)•; tapisserie anglaise, française et nm«'*ricaine

—POSSÈDE—

UN ASSORTIMENT COMF/.HT DE
PEIXTIHEN,

murs,
VKKKK, *;tc.

Peintures, Unies et Ornementales, Fresques
UN COULEUR A P HUILE ET A L'EAU.

'Ou sollicite des commandes de lu cam
pagne.

w. m. McDonald,
LG «V ü8, rues Couillerd A Si Jean 

Québec, 18 Avril 1877. «jiç '

QUITTANCE,

PROCURATION,

TRANSPORT,

CONTRATS DE VENTE,

CONTRATS DE MARIAGE,

PROTET,

D’OBLIGATION,

BAUX A LOYER,

SAISIE-ARRET APRES,

• JUGEMENT,

BREF DE SAISIE-GAGERIE, 

PROCES-VERBAUX DE SAISIE, 

OPPOSITION CONTRE VENTE DE MEUBLES,

MÉMOIRE DE FRAIS, ETC.

(î tsiimIc

CONDITIONS
—I»IT—

Joseph Hamel & Freres, Courrier du Canada.
r>8, RUE SOUS-LE-FOR T, .58

lUSSK-YII.LK. I»r

20 BALLES DK TA IMS contenant

«le l’AI>0!iiicin<;iif

{K 1)1 T10N QUOTIDIENNE.)

225 pièces «le Tapis «le Bruxelles «*t Tapis GA NA DA—Un an

)^/0

ooo

Pour 11 n ■ mm i ci*m :

BLANCS DE PROCÈS-VERBAUX DE SAISIE,

BLANCS D’AVIS, ETC., ETC., ETC

Les ordres envoyés par écrit rece­
vront tonte rottentioi! et seront executes

delai.
ooo

Tapisserie à vendre à une

IMMENSE RÉDUCTION.
Tapis Bruxelles $2.00 pour $1.25.

Do Tnpislry 1.25 pour 0.76.

“:AUSSI A ÉGALE RÉDUCTION.
Tapis pour Escaliers,

l apis Ecossais,
Tapis Canadien,

Tapis «le Cocoa,
Drélarts Anglais «-t

Américains.
Hideaux «*n Boinls,

Ilamas * t Itcps,
pour /(idéaux, etc., etc.,

Corniches «*l Dol«*s
% en cuivre.

Escompte alleu** pour arg<*nl comptant «*t à 
trois mois «1*^ l'achat sur coin plus a| prouvés.

J OS. HAMEL «V Fit Eli ILS,
58, rue Sous le-Foi I,

Québec.
Québec, C «lécom'u« 187 7 **

1823 écrivz OUR
LE "

44 J%€Mr-York OUsvvvt'v, ”
Le meilleur journal religieux, «*t l«* plus inléii'M- 
sanl pour b*s familles «pu smv«*iit l’actualité ,l«*s 
eveNimients. ^*J.L» par aimée, y«:ouipris les frais 
«Je post*;

Etabli en 1823.
I»ay"37, Park Bow, New York. 

Les numéros «l'échantillon sont gratis.
Québec, 26 septembre 1877. 356

«

Macoroiii !
rtOO l’-HfS I tul CM J M.il CK «le
')\I\J cimi livres,, ù (50) GINGUAN'/'K f.'ICN 
l’INK PAH BOITK.

GINGRAS & LANGLOIS
Québec 31 octobre 1877. 376

Vermicelle
r/W\ LUS. Pâte Italienne en boite de (5) cinq 

livres à (Mb CINQUANTE CENTINS
pa m non k.

OING HAS ft LANGLOIS.
Québec, 31 octobre 1877. 377

lo
lo

G tt a n | ..................................... ^(1.00
................ J* ;s»* mois..................... 3.00
..............) Trois mois.................. I.5f>

Ki at$-IIms n'AMKitiqCK J Un an................. 0.00
d° ................ > Six mois.............. jt.oo

............... J Trois mois......... I.»>0

!

• lu

ANC LET F It HE............ } uh IU1............25h sl,,
' ° ............ [ *S‘X mois.........IO

.............J Trois mois.o
I 4 
• •

' ' KANCK....................... Un.
• l(i
• lo

tu.......... «50 Fraiio

...................................
Six mois......
Trois mois... |5

• é

• •

TARIF DES a iV NONCES

Les annonces sont insérées aux conditions su. 
vantes, savoir :

Ki.\ lignes et au-dessous.........................f.o cents
Pour <dm«|Ue insertions sul>sc<|iu>iiie |*.)j ..
l'our los annonces d'uno plus, grande étendues 

clics seront insérées h raison de lOcoiits, parligm 
pour la première insertion, et de 5 cents pour 
insertions subs«'*«pioiilos,

ItKCLAMES 20 cents la ligne.

Tout ce .pu a ,apport .1 lu réduction doit èli 
adn*Sv; A

H- l’A All’ll] LU VALLEE,
Rédacteur-en-Glui/.

L-s iiniinticé.s, ,eh réclunieM, lus abonriemot.D 
doivent Min* adressé ù

Leg*çjr Dro usseau,
EDI T EU h PIlOrniETAlll E,

RUE HUA DK, HAUTK-VILLK

WJEHEC.

IMPRIMÉ KT PUBLIÉ PAR
LEU Eli B ROUSSEAU

MHriuÇPropriéhtire,
Nu <J' U,U! »• V., QuÉbuc


